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283 Fevrier, 1847.
JOURNAL SERMI-UEBDOMADAlRE,

La Revue Caea lienne publie un .*ibust til-
rJre auel,paraisatinus les mois. par li-

.ai d 1J pages da matières lituraires et 4
as dai.atique. Les duaelivraians del'annéeennsntnla tastière da 10 vlumes ordinaires.

os &'a OliE s
irttreal, Ax SaRAtIux No. 15,

RUE ST. VINCENT.

(!Ueber, ciEz M. F. X. JULIEN,

MAISON DE LA CORPORATION.

MAISONS &c. A LOUER.

MAISONS ET MAGASINS

.A Louer.
_Ir UNE Mauiaon, avantageusement situde paur le
l. cmmerce, su coin des Rues DoRcncsTs et
D.----,avec u ltanigard et Cour spacieuse.

S'adresser à
LOUIS PLAMONDON.

12 fer. No. 177 Rue St. Paul.

A LOUER..
LE Magasinvoisin du etin des Rues St. Paul et

St. GabriAl. Ce Magasii convient surtcut à
un cerjunnîier ayant toujours éte occupé comme bou-
tique de crdaiunier depuis longtemps.

S'adresaer i

là fe. 1n47.

LOUIS PLAIIONDON.
No. 177, Rue St. Paul.

Maison et Magasin
.1 LOUER.

Le ngasii nvoisin du naussigné avec comptoir,
T.I rablettes et Tuyaux au Gau.

-- Ausài-
La MAISON f.iaunt front sur la rue St. Jean en ar-

rière du Mîgain ci-dessu, avec une bonniie cave et les
Tuyaux pour l'cau. Le bas est convenable pour une ofice
ns t Conditions faciles.

S'adresser à
JOIIN JOIDAN.

12 fer. 172, Itue No.rc.Dame.

A LOUER.

UNE MAISON et VOUTE avec ses dépendan-
l es siée d:.î la rue Notre-Dame, voisine de la

Prnpriété de Frantçois Perrin Eer.
Pjur les c 'wdins.,'lresrr à

tOUiS ItAymON , PLESSIS,
Grand rue du Faubourg St. Laurent, No. 162

12 fév.

'1 LUUER.

UNE MAISON et Dépeidancet à Deux et Trots
Ltage4, située dans la rue St. Charles, ,ossine de

la prlit·ecupé. parâl. Mack.
Pur les eo.îditioîs, s'adreser à

SRAYNIOND PLESSIS,
Grande rue du Faubo'srg St. Laurent, No. 162.

12 fé..

tIAISON A LOUER.
EUX maisons sur la Rue Graig (coin de la
lise Côté avec glaciere, écurie, etc.

Auttssli
Deujnlic.i maisons située . Rue St. Joseph (Faubourg

St. J !seit) pour une petictufamille avec un jardin à cha-
que gicire écurie kC.

S'adreer uà
LOUIS DEt.AGitAVE.

lice te, C niîîaiu.ire

à C. A. BRAULT N. P.
5ré?. 1817.

PLACE SAINT-ANTOINE.
./ LOUER,

I I.A MAISON Ci ses dépendances le No. 4 de
cette place, possession au PREMIER MAI

-- -prJtchain.
-uss,-

Li lain en briquîsC à .ic étages faisant les cnina
des rues St. lHenîry et St. àfaurice. Cett eplace est une
des milleures de ce canton pour le commerce. Un long
Bail sera donié.

S'adresser à
JEAN DRUNEAU.

9 fév.

A LOUER,

T ROIS LOGENENTS et uni AGASIN en brique' t'ecenignure du Quarr Papineau, avec Cave,
Cour, Ecurie. Itemise, &c., dans le meilleur ordre pas.
sible.

QUATRE LOGEMENTS Rue Visitation, avec Ecu-
rie, &c.

..-ET--
DEUX I.OGEbIENTS Rue Barr, Fauîbaurg Sain

Joseph, avec une spacieuse Cour, Ecurie, &c.
H. LION NAIS,

Au coin des uea Crai et St. Dominique.
S février.

A LOUER
Et s Pessession donnée au 1er Niut prochain, QUA-
TRE de ces supperbes MlAISONS en PIERsE de
TAILLE., situées à BeaVer HUll TerracC. Ces

maisons sont fimies dans le meilleur et dernier goûut. E.
les o.frent tit le comfort puissible ; one y trouve des Dais,
cnmnnndités, glacières, remises, écurie et l'eau de l'a-
qudu, kc. Leur proximité de la, ille et la beauté I
la situation doit les rendre très désirable pour des fami
les respectables.

S'adresser à M. Jux ATKNICo, No. 12, rue St.
Paul, ou au Bureau de MM1. ROBERTSON MASSON
& Cie., No. 143, rue St. Paul.-2 fév.

BOULANGERIE A LOUER.
UNE MAISON d'un étage, avec une BOU-

LANCERIE dans le rez-de-chatsée, coin des
_4 ,rues Ste. Catherine et St. Dominique. Posses-stan le 1er octobre prochain. Prix modéré. S'adresser à.

G:REINhtARDT,
Au coin dela Grande rue St. Laurent, No. 113.
Il septembre.

Banque du Peuple.
AVIS.L ES Aelaonnaires de cette Insttution, sont notifié

ar les présentes, que L'ASSEMBICE GENE-
RAL annuella des Atonnaires aura lieu, C leur
Bureau tctde Banque, ie St. Fratiis Xaier, la PRE-
MIER MARS PROCHAIN, a 3 heures, P. hî.

Par ordre,
eB.H. LEMOINE,

Caalrr.

Educationa

FEUILLETO. DE LA REVUE CANDISHE.

-(Suite et fin.)-

-Je ne puis avsncer, dit avec abattement
celui des deux que la fatigue semble accabler
davantage. Ah ! mon citer Bénédict, mieux
vaut la enort.

- Quoi! le courage t'atIannne, mon pari-
vre ami ? répondittit comgtatgnon, dont les re-
garis indiquaient plutôt la rsignation que la
crainte.

- Oui, nui ; les paroles, ta confiance l'ant
SOulenu I.ug-teumps ; j'ai traversé avec roi cette
furét de rapinls, dorant dans la glace, vivant
le fruits s:uuvngel, *t dinian: cela va finir !-
Mais toute énergie d'est éteinte en mîti ; tous
nos citamuardes snt morts épars danes les se-
tiers, et, setl île tiant de brves, nous voilà oui
milieu d -s neizes, vivant encore, ai je puis rip-
peler iivue titendre à cbaquee miamie le coup le
la mort ! Eh bien (et ses lèvres violacées ne
contractèrent puitr dessiner un ironique sourire)
espères-tu encore?

- Q iii mi! iuementir à mon Dieu ! mettre
des bornes à an pnissnne ! Non: les neiges
numneles ait faite de la tunntagne quae nous
gravissons s'rroulernientmuir nous cn avalanche,
qlue je regant .ris enore le ciel ten disant«._
Seigneur, j'ai mis ci vous mon espoir !

- Prie-le donie, ton Seigneur ! s'écria Jur-
nal eu griniçint des dents ; aussi bien voilà l'u-
valnche ili arrive !I

- Viens ! marchnns ie ce côté, m'écria Bé-
nédict, derrière ce rocher ; nois it Iniseronsd
rouler nur nos tities et noua serous sauvés.

- A quis serviraient deux pas de plus ?_
Non, je reste ici, puiisupi'il fut maiur.ir

- NIaIlhIeureuix ! fais comme moi, attrndhs en-
enre...

- Non, le eirnge me talque, ldieu
- Et dl'îunî g te île désespoir il repuîssa Bié-

né4rt qui, rausmlagtmst ea fiorces, parvint à se
nachtr Irière la uroche.

Il était temps: l'avlanchl lescenmdnit comme
la tomdre, s'nuugincitlant à chaque pas îles dbris
qu'elle ranenitdil ilans sai route. Elle pass ni-
d'a-tus île Bénédiet eoumie utu itorrent, le cou-
vrit i n.it 's et lde lri:sas, ct rouln jitiri'atu ibna
ie la momgne, e entriiunnnt dans minsn turlil-
Ion truit ce qui se trouvait str son paissage.

Bénédi t se truuva cuir le sol, haletant ; la
commotion qui 'avait nabattu liai lermetait à
peine de soulever sa tête apliiecsantic, lorstu'm
bruit lointain d e cloiches se fait entendre ; il
éeoulte, il nttend, il espère ; mais il tue peut su!«-
fire à des Ilues si vioileuties, untt vertige pinse
suir ses yeux, son oreille bourdonne, il s'éva-
nouit.

Quanl il o'éveilln, tua 'u clair et tnux rani-
mait ses emiuubres engouris ; iunl Chien e1énorumie
lrhunit ses pieds, îles soinalui étaient pridigtié
tar utn viei.larli, par ieunte femime, diti les vix,
quand il rouvrit les yeux, s'unirent pour rendre1
gràres it iel.

Béné.liet nilait se joindre à leurs eantiquies île
recunnuaiennee: tut i e lui écholu p.

- Grand Dieu ! je n'étnis ins seul, et je suis
le peul ulle vous avez sauvé !... L'av:alaih-lie a
gardé ime victime.

- Un milheurcux encore ! s'écria le vieil-
lard : patons !

Et liéèdî liit, nubilaint i douleur, s'élinçn,uti
aplrès lui le dgune vieillanril se précipita suivi île
son roipingnon il abvyn ct ave écht, t -ai -
mençau sn recLherche tans les profundeurs de la
montagne.

Au bout l'uune heure, il revinrent ; l'oavalanthe
rreuieèe leur avait rendit le corps inanimé de
Juvènal.

Au milieu les larmes d'nt il inondait son
vunge, tandis qu'on prodiguait à l'infortunè les
soins qu'il avnit reçus lui-mêmsîe, Bénédict r-
ait, interrogeait non sein qu'il croyait sentri balre
encore, et bénissait la moindre lueur que cuir
prennit sa tendressc. Un gémiissemnieu ilniiif
les rit tous tressnillir. La vie, réfugiée nuprès
du carur, revint à ses mebihres et circula île
nouveau dans ses vine . Son ami était rnatvû !

Mis lte sjuur douloureux qu'il avait fait dans
son lit le giaie avait frappé le imonr In ptrtie
gauche de suo corps; le malheureux avait le
bras etla jahmbe gelés, et ne devait jamnais eut
recouvrer l'usage.

Si tu n'avais pas perdu courage!... lui di
Bénédict.

Honneur à cette religion humaine, parue
qu'elle est divine. qui, mur le sommet les Alpes,
dans les déserts de lRussie, n semé iesniger
sauveurs cnnsacrés Bam saut de leurs frères,
représentans sur la terre île cete iminortel!e
Providence qui veille sur l'enfaent infié aux
flott, suitle vsyngeur dans les salles nridler, et,
suivant les lois île sa justice impenétrable, jette
souvenut la vie aumalheureux qui surrambe,
comme le vaisseau puissant lanceen glissant un
ràtble ai naufragé qui se noie et qu'il recuille
dans la tempête !

IV.
Non, vous ne me convaincrez plus; vos

belles parols m'ontbien souvant ramené . Mais

Industrie. Progrès.
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LOUIS. O. LE TOURNEUX, RODAUTEUR EN CHEF.

il y a iu terne à tout; je ne érnis plus à rien
je veux bien tre malheureux, lisais je tue veux
plus éêre dupe.

- Et l'esat-ce rien que tniute! ees eonsutlatiinn
que voi avez reçtt.i N'est-ce orie que cette
force qui vous aile à suppurter les .eiuns, les
travaux, l'esclavage ?

- Il mîuran bionu fliu les supporter sans cela;
l'eslp'ranmce dont tout se hierre ut moment rend
encore plus amère la réialitb qui subsiste après
elle.

- Parce que vouisn'avez pas de résignation,
parce que votre espoir en Dieu et intèreaté,
parce qpm voui enculîtez avec lii, parce que vous
cimptenuir lui enu cotinue, c une tu cré-
foncier qui ilute d'un débiteur de ionne foi.

- Oui, je vous conseille encnre de persévé-
rer, mon pauvre Benédit ; si je ne vîttus eti-
iais, je criis que j'auruis pitié de vous. Tou-

jours1 la imême ohbi înatioi ! Et votre unère, que
vut :înimez tait, lour qi vnuls aiez fuit unnt
dle beaux réves usans qu'aucun d'eux se soit ré-
nii.ië, la iettez-viuis dans la balanre ?Est-ce
lui bieirait du ciel qui vous a privé d'elle pour
jaiiiai'1

- Ai ! ne me parlez pan de mn mère e...
Ce nom seul réveille en mi tant de douloureux
souvenirs ! Oui, le malheur d'en tire séparé
tour toîîujîutrs serait 1 eti-étre le seul écueil en-

palble il'eblrnier îums connafuniîra iien Dieu.. . Elle
peur qui j'avis donr nu mn liberté ! elle dont je
paierais le hliiîleiir Ie- tout mon sang 7 elle dont
uine oingen vîyaient d'avance la vieillesse ho-
n<nrL', huireue !ui..Que fal-ele iainteniont i
9 i'ut-elle devenue l Je la s d'ici ; veuve,
déjà éprouvée par tant d'aiertune, elle pleure
ra inort, elle verse des lan rýa sur nt fils...

Elle se le représente litiant pns le froiîl cunire
la plus areuise agonie, expirantlim de Fa patrie
ans que an main imiterielle lui ait fermé les
yeux, san iqu'elle nit nauprès d'elle une tombe
pour y tipoer sonit corps et pour y pleurer...
Ouîi, vous avez rouvertr ma blessure la p!us vive ;
je blasphémerais mon Dieu, si je ne savais pas
un jour uit retrouver mia mère .

- Bien du plailir ! En ottendaont ce jour-là,
reprenos nios ouils et allons travailler pour go-
gi.r notre mirnble pain ; nussi bien, voilà le
chefdes esclaves, esclave I.nênie, qui vieni,
à coue tiefouet, nous fisW rentrer dans nos
cabwiteu.

- All'os, Jiivnal, rentrons !... revenons à
"ntre tuihie Quouiquie le 5ouîvenir île ma mère
in'ai nendri, line icelse pa que mon cSur ait
perdum sa eve... L'avenir est vaste, et c'est
Dieu qui ciitntire la Siiérie. . . Truitivez-vouis ce
solir aut piedl du sapi iqui marque la limite, et
peu-.tre nurats-je à vîusia taire fune confidlnce

• Cluit ! vîici le ganlien dea e.lavet..
La gar lien apprbiten elTet, son knout à la

innin, la ligure griiuslie et le ge-te Iruisltie.-
D'uno voix impérieuse ei miiteinçantue, il leur
vioiuma lde renrr. Ils obéireit i mnis Ju-

nt "l ft ot nil 'id'uie ri1 ise b iaturelle
lior.sqii'ii su re.uilrnant pur idrIser enore un
'.ieieii à l liut, il rut voir le gardien lui uit-

rire, etithuî r avec lui, tout bas, quelues
îirules d'inteligen .

Nous un.::e, aen ruf, dans la Sibérie, nu
"iiiliei de uele natulre >éiiui!cralle dont le morne
ileiue ni'e.t iinterrimilpu que par la biur...

Là, l'e jiou snit eit.urs npar un rminin
ivare ; l, les nuliti hlnIigiles et gîii.iles se d.
,,"ret lenterîut dans ln ummpil pénible,
trubil! épar le chneaini ntir m qmli vient rôder nui-
tur ile ihawmières et heieurî,r le seuil dles

n iel, oile la pllrlte d'u tuntmbeau qui re-
cèlel. lueproie %u vivani:.

L, les brtave gns qui ont conquis la Risnie
et dépluyé liidans les airs l'aigle vielnri-ti>ude la
Frame, cuotîlumimniés aux eml piluis les pIltus éni-
l!es et les pluîs d:eux, sout SOuisi aux eaprices

dl'unu Coutnuiie qui bs mes nie aiComme des troîîu-
pe-ui s. Eulugu horrible, épiiiuvntnlble !-
c'est là sturil iîgu'obéir e t shheux ! Sous iti
lhf lde n're p qui parle outre ainngnîge-, dlonut

le cour frère bat aux mmers nimur, noix
mti miuvenirs, la discipiîuet est i utire ; elle
est g'orieue, car elle fait lIn foirce e funde la
victiire ! Mais sentir planer tur son frumt îles
laiuères sngnntes, réprimer stu cuirge, rar il
sernii inutile ; rungcr le frein en ruigissnt, et,
cuoue le lion rôé l ternellement tiirès dos
u irreaux de un enge, uévurerda regird tsIrane
dh un nriston, implorer sanas cilpir la liberé ut
l'espace, voilà une iifrttune, voilà tune tuiriture?

C'éîail celle de Büln édir et tde Juvénual nu
sortir de l'ermitage où ils avient passé qulques
jnurtu, enviroinés de soins et de préveinnrrs,
ils s'itaient remis en route, Bénédirt avec or-
deutr, et Juvénal a noitié peiclua de ses iem-
bres, s'appuyant -tir le lir de son amiui, qui nue
cessnit de l'encourager et de le inutenir. Maie
leur vsynge avait été de ciote durée : un gros
ude milleure russes les avait rencmtrés, et, re-
enniaissnt en eux des soldats français, les avait
réiis à quelques autres prisonnliere que l'fi
envoynit eu Siiérie.

Quel emur ne se fût pas brisé en entendant
les plaintes de Juvénai.... Quel sanrem:s
amners et insultana ne lançait-il pas sur son aii
aussi à plaindre pourt5ntt, aussi malheureux que
lui ! Puis il se repentait de an violence ; il lui
demandait pardon. Bénédict l'excusait, serrai
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sa main avec franchise et Inyanté ; puis Juvé-
nal sp'anisait popur rerommeneer encore.

Ci qu'il ne pouvait s'expliquer surtout, c'ê-
tait le calme imperturbable de son ami. Raf-
fermi par tant de vicissitudes, Benédict, au lieu
d'accuser In Providence, avait senti son leur
reduubler de enfance envers elle Il lgoûtait
d'ailleurs l'ineflable bonheur de pouvoir of'rir à
Dieu ses douleturs pour ses fautes: il avait aq-
cipté rÇQQnouvelle épreuve avec reigniliîüo
dt au lieu de partager l'abattement le ses rams.
rades, il relevait leur corurage, il leur parlait de
la Frarre, du ietour de la liberté; et ils espé-
raient avec lui.

Juvénal fut fidèle au rendez-vous; déjà la
nuit, prompte à descendre, étendait ses ombres
sur les plaines de neige, quand Bénédict vint l'y
retrouver.

C'est aujnurd'hui, lui dit-il, que tu vas re-
cannaitre la vérité de ce que tu appelles mon
obstination, mon sytène... Mais marchons
vite ! franchissons à la lite les sentiera sauvages
de cette fbrel, car nou sommes en retard.

Il pressèrent le pas : JuvénIl avait peine à le
suivre ; ils traversaient toits deux silencieuse-
nient des tracés 'presque imprrreptibles. De
temps en temps il semblait que des ombres huisi-
t tines couraient, aussi silencieuse et solitaires,
vers un but unanime.

Tout à coup, après un détnur brusque, Juvé-
nal regirda et fut long-tomps à se demander sile
a ectacle qui fînmppnit ses regards était rôel ou
a il tn'était qu'une fimtasmagorie.

Au milieu d'un salon formé par les arbres
symétriquement disposeés i.l'entour, un flambeau
de résine brûlait et jetait une clarté livide sur le
visage des conjuréesulslés en assez grand
nombre ; les derniefs rayons d'une lumière
hlène allaient mourir uux pieds des sapins qui
occupaient les dernières limites de ce cercle fu.
nèbre.

Juvénal fut étrangement surpris lorsqu'il re-
connut toits les coipagnons de sa captivité:
c'étaient les Français qui, avec lui, s'étaient
trouvés à Smolensk, àiBorodino, à Moscou, et
qui étnient venus finir en Sibérie leur pèlerinage
de gloire.

Bénédic fit accueilli par toute l'assemblée,
avec des acclamations de joie qu'il eut kaine à',
conténIr. - -- -

- Amis, canaradles, généraux, leur dit-Il,
c'est demain la grand jour; deuiin à midi un
cri se fera entendre dans la colonie. A l'heure
où le signal le itravaux sera donné, je tirerai
de mon sein ce drapeau où brille l'aigle de
France, et tous, nnus nous rassemblerons pour
être libres, pour contenir, pnr la erainte, notre
gouivern:eir et ses soldats, et nous partironsua, mu-
nis l'arimes et de provisions, pour franchir la
frontière et nviser là à un sort meilleur. Chia.
cun de vous est-il prêt ?

- Om1, tous1 répondirent-ils.
- Chiciii de vous a fait sans datifs le sacri-

fica de ani viel car vaut mieux la mort que notre
existeire.

- Oui, tous !
C'est bien. Maintennnt, écoutez. Voici

notre ami, noitro compatriote (il montrait Juvé-
ni); le roul l'a privé de l'usage de fs jambe :
il fit qu'i' soit libro et qu'il vive. Une liiere
d branches d'arlbres tsern dispusée, et deux
l'entre nuitis se chargeront de le porter, chacun

sao iunir.
- Adopijté !

- Voici ussi notre gardien, notre tyran,
comme in l'appelle; il ronnait nts projets, Il
lesi srt ; il nous suivra, il nuts guidern. Mais
il fmit qu'ici elncun s'engage à le traiter comme
un frère, et i le protéger crn France, lit! et sa
fai:lle, qu'il emmène avec nous.

Et le garlien, dont en elfet on ne se rappelait
plus que In d.iceur, et les bons procédés enochés
sius 'ine écorre dure, fuît pretwr entre les bras
uOtu Frnnçaii, dont le emur le payait en un mo-
ment de sa pitié pour leur infortune.

- Miiiit'nnnt, dit Bnédicit, une prière à
Dieu, qu'on peut nublier dans les ranmps, mis
qu'on nu'milîliclpas dons les chaines!

Sîîjain unu catique arré s'éleva vers les
vieux : les vieux nolats t'agenouillèrent, et
d'une voix émue murmurèrent cette sim.ple et
touchnitc tur.ère, pieine dl'annuîr et die larmes:

6- Salut, croix du Sauveur, outre unique es-
pérnceut !"

Puis tous se relevèrent avec confiance: Bé.
néilict, quinvait condui avec prudence et oa-
gesse rette conspiration mi loyale, les salua de la
main, en leur disant:

- A demain, jour de la liberté !
-Jour de la justicel s'écria soudain une

voix de tonnerre.
L'assemiblée tout entière tressaillit et regarda.
C'était le gouverneur, qui, instruit par sas

ngen des intelligineee qui s tramient dans
l'ombrei, avait astseinllé ses troupes, cerné la
foirêt, et, arrivé mystérieusement aiuentre,
avait disposé autour des nnjurées tun cercle ter-
rible de mousquets couchés en joue, prêts à faire.
feu.

Quelle résistance opponeri Les Français fi-
rint saisis, g1rottés, gardés à vue j'usqu'anu ma-
tin, jugés et condamnées à tre fusillés à midi.

Midi ! l'heure marquée pour le signal île leur
délivrance, l'heure qui devait flnir leurs peines,.

il - -IL

et qui en eets bien plus a i is
les liir,.,*

Tute la garnlisonq est.sous las armes l'a .
lene ouvre sur eux ses gueule% ,bante,.et la
mèche fiumç aux mains au upnotnier.

Plusieurs piquets de soldsîî aurgés so cen
rang, disposés i donner laiat aux vctintes
qui le bourreauy.a p1lacer devant Dux,

lions, B t, voilà lemometiln-
ber dotriies.b. Eapore une *n ,

v7st1 saurez ce que l'on gagne à espérertot-
jours.

- Mon ami, répondit lentemeiéBnédiet,
vous êtes bien cruel de nue troubei.. Je son-
geais à Dieu qui m'ouvre son sein. -Viut aveu
iurt de croire que la vue île la mort me change:

je nse à ns mère, et j'espère encore.
DéjàIsoenondamnés ont entindu leurosentence

la voix de l'officiera daun6 les premiers ordres.
Les yeux bandés, chaque victime s'ageniluliti,
et loi commandenens suivans reteitissent dans
l'espace, rpét&s par l'écho de la forêt:

- Soldats h portez armes I présentes armes I
on joue...

Sudain un bruit de cheveux se fait entendre:
un escadron de cavalerie accourt au galop, mata-
levant autour de lui une nuée de neige et de
poussière.

L'exécution s'arrêta.
Un courrier de l'empereur remet un message

au gouverneur, avec ordre de lh.,Jire à l'instant.
Le gouverneur obéit, jette les geutm sur les pa-
rcles écrites de sa majestîéet aussitôt après Il
lit tout haut cet ukase

c Nnus, Alexandre, eut as toutes les Rus-
sies, d'sprès notre traité aveo sa inajeté le roi
de France, ordonnons à nos goutverneurs des
provinces de Sibérie dle rendre à la liberté tous
les Français prisonniers, sans distinction, pour
quelque cause qu'ils soient retenus, et de leur
dtnner tots les secours nécessaires pour, e-
joindre la frontière de Franc.

V.

Enlin la dernière borne de l'ranger fuyait
derrière les exilés, et la Fratce souriait à l'ho-
rizon.

pe d'Alexandreatété relieusgeiment
iiMhru(at*estal tombési etileajnqt

traversés, libres et admirés, ce vastos:contréêa
qui les séparaient encore do la patrie.

Tois les grades, tous les honneurs avaient été
cornservus. Bénédict reprit son rang, son titre,
et il retrouva sa mère.

Sn pauvre mère, qui avait tant pleair, sentit
encore des Inrmtes de joie éenre sous ses lau-
pières. Sa smur ne pleurait pas, elle priait.-
Enturé îe leurs liras, nceablé de caresses, ivre
île reronnunuissance et d'nmour, il remercia avec
elles le Dieu qui commoantde de souffrir, et ré-
comopense d'avoir espéré.

Sun courage, s vertu le portèrent aux pre-
miers hontneurâ de l'nrnée; il ftt appelé 1,u
conseil des rois; aujourl'hui encore son nom
est une gloire, car dans toutes les gintres nou-
velles on retrouve son nom: lo trône n'a pai de
plus illustre appui, l'armée de plus admirable
mnodèle.

Juvénal, dont il avait apqrêcié les bonnes
qualités, devint l'époux de ln mur; l'exemIîle
de Bênédict a ràuhaull'é son âme: il ne rit plus
de ses pa-uoes. Il ernit, il s'élève lentement,
mais il fait son chemin: il est heureux, il es-
père.

MADAME tIERMANCE LEsGUILLOI.

SoUVERAINs:n'EuRopE.-Des 52 souverains
de l'Europe actuellement régnau, il yen a deux
qui ont accompli leur 70e année ; l'un est Io
roi de Hainvre, l'aîné des souverain dol'Europo
depuis la mort du paps Grégoire XVI; l'autre
e't le roi 'les Français. Des autres souverains,
i ont de 60 à 70 ans, 14die50 à60c an, 11
de 40 à 50 ans,2 de 30 à40 nn, 8 ie 20 à£30
ans ; enfin 2 n'ont pas encore atteint.leur 20@
année, savoir la reined'Espagne, qui n'a cue
16 ans 3 moui, etlle prince de Waldeck, qui n'en
a pas encore 1.

Do ttuts lei monarques, c'est le prince de
Scihnuiiibioutrg-Lippse qui règne depuiste plus long
tems, *i-l'on compte le tenn dle an minorité : il
règne depuis près de 60 ais: 2,règnent au-delà
de 40 ans en tenant également coipte du tens
de leur minurité; 4de 30£à 40 ans ; 9 de 20 à
30 ans, 21 le 10 à 20 ans ; les 15 antres sou-
verains(dont 3 monés surle trône dansle cou-
rant do l'année dernière) ne règnent encore qie
depuis 10 ans. Mais ai l'n ne compte la durée
du règne d'un souverain, qui; était encore dans
la mllinnróté lorsqu'il monta. sur le trône, qu'à
partir le l'époque de osa majorité, le plus long
règne est celui de.In duchesse de Parme (82ons
7 mois), nttendu qud'le.princes de S cidCm.

bourgt ippe, dé ippe et ScwarabourdRil-
delstadt,et le du de Saxe-Meiningenontrgg
;lusieurs années avant d'avoir, attelnlbi' urni-
jocile. .i

Sr sotvenains nie sont pas mariés ce sent,.
inuélpendainmnent dupae le rd1d
Mecklembour-chwei, l Di wio

les prneaebu-cleItN
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derfet de Waldeck ;cein souverains sont veni.,
savir : le roi de Ilanovre, les gratid-ttacs ede
liesse et dl'Oldlenîbaîatî. le duo de Nasesu et la
luer.ese de Parmae ; un souverain (le sultoa)
est paolygnm, un (l'élerteur de asse') ent-
tracté tins allianes e'nofories à leur rnng: deux
ant mariés pouir la troisièmaea fois, huit pour la
deuxième ts' cs eDes 46 souverainsi mnriés o veufs, treize
n'ont pas dlenfms ; ies trente-trois autres, ceux
qui nit la plts grnde pni rite siont, après le
stultan, le prince de Licttensein. qui ta iaieu en-
F-ns, le ro de Bavière et le prince de Lippe,

chacun huit; le grand-duc de Bade, sept ; cix
autres souverains en ont chacun set ; trios
autres n'en ont qu'un.

Quinze souverains nltie petits-fis ; le roi
des Français ena qtiqinze ; l'empereur de Russie,
les grands-ducs do llee s le Saxe-Wiar',
et le priance e ( llhenztlri.Sigmaringen, ait
ont eltactn ix. Comme le datc de axe-AI-
tenhourg n'a que des filles, il y a 32 atuverains

(lui ont dci deacendans sour Eetocessetrs pr. é-
âtnlifs ; 14 ont pour sttcceosuur ies tilaté.

roux (douze des treres. la reine d'E begiîe, vu
sour ; le prince de lohenzollern, le fils de oon
grandl-oneale-).

Six souveratins n tnt pas aIe sucetrstl-
termntoés ; ce Pontî, indéitpendammaent ils ps;ale,
la duchesse de Parte, les duI es l' lrunswick,

Jd'thalt-berrbour, d'.Atnihalt-Cotlhrn et le
prince du ss-Eibersdori'. Des 46 princes
héréditair's e it héritiers présompti's dt la cq,-_
ronne (dont le pin.s âgé est telui ld vReiSs-
Scelieitz, qui 57 ans 2 imoi, et le plus jeine,
le prince héréditaire de lieass-Greiiz, qui rn'U
que neuf mis),'3 ont maries, un a contructaé
un mariage norganiutte, on est divorcé pour lai
seconde fuis, seize ont des enfans ; celui qui cii
a le plus est le pritce Jean de Saxe, qui en a
nkeuf.

Pendant 'anaI e dernière, il est survetut dis -
mit décs tnîs les fia iilles stovera es ; ita
jucltrese'sviis.:le Itape (réquire X\',li it
tle .7io,îet'n · ·ttçte s I', lu andgrave lt i lit
tic lesst-)mblurg ; un ex-suiverain, Ln

riraitparte, comte le St- L'u, l'aien oi d
Hollande ; la dciihes'e dotiniri're (prprement
pricet'e léréditaire) d'Alhialt-l ui, itr u tit

due régnant, et sa sasuir la prinaesse Gillamie de
Pusise, Loes,'une îe 72, 'ttme de '71 ons,

tutces dii-ix suimt Icd' tiu tie hîimgraeiPhi: lipîi îà
esses-l Iatlburg ; le lpri.ce I Inn is',

oele du roi. age d 65 Uais ; le princ Gidi-

e unie ts P'a's , gé dl' dix tnt et dei ;
le prinîe héréditaire de l iiie.lPhi lp.tl -i

.ilarr!feld, âgé de 21 tîttnis ; le pince Cliails ai
Wuldckh, oncle du princede rntt de î

nns ; le comte Ileir IV de il'us,' tit'. a -
de 78 ans ; l'e'(t miendiul le Liplie- Ile--

terd. üe le 7- ans ; la grainde ulduasse

Mari' de Rssie, lile' d rdu u-' lithel, igt'e

de 22 ; la trintesse Auguitte del Niasai-Is-
ingî'n, mtnié ai oiaet ~d lmar.nk, a'jont
Itveréo du aiier'nave Lids îe le'e-l -

bourg. mort en 1839,:, ge tic 6S nus ; la triai-
csse t l'pj gîe Madrie- nuv, t' sO tdui i
San-erand, rfiet' de li, uni ; La prenevi
douarire Léopoldine de lieciteninî, ate
princesste e'unuerhtazi, a-je de 5 n ; la
parinceCiýit Loîuvie de llaenztllen-Ili ::en.
veuveiti ironI lerr von ier lirg. iî--'ee de W2
ans ; la prinaesse Cartoliîe.Ltiorae de Siaumo-

bourg-Lmtipe, sur du prince tégntant, tgre île
60 ait

P>, . r il y' t'nv a sri nt i .izr à
itdiquij . ci . dies i il i d e Napls, di lt
reinle du Pomiriga, illuprince .u.Liilpab>d lde lia-

vièrt, du prince ér ii'taire îe lleuttî-Greiz, t
prince hié'd 'luiree île Sardaigite. dtpitieli hr l
ditaire de (Sai ng-l.ippe'. t u idtic l ne-

'nimtanni ti'de W t rg. ta prince iriita ir
Chnraes ie lTes'e-Phiiilpstlisl et du comhute Jile"

de Lipe-hiesterid ; tpuis elles ts uilles lu la
reaine ndla :'-ei ', lu teice Ne-
muinr, dutt printce ie tesitin, et tus rnces
Louais te Napies, Pierre d'Oldeibourg et At-

gust' tie Sa .Cibourg-Gotha.
£in 18.6, les mariges sîivans iont t tlieu

lani les maisons souivernines : celi le la reine
Isabelle d'Papeigne avec son cousin, li itiintJ oln
Francisco Iti tidt ule Motlenier avec l'in-

faute Loiuise i' .s ie, du pince royal de W uir-
temtberg avec la grande-dîchesse Uga de
Runsie ; île la priicesebs Marie de Ilsiei-
Gliiekrboirgs (vetuve du colonel de Lsper)

tavec le cîtimte' Alfred du lthentai.omsbrk l ;
du comte Ilenri Il tic lltss-Costriitz sver, ln
comtesse' CotibacleC Castel; d;titi prince érédi.
air' de Mle onaco avec la comtesse Antoinette ie

Mérode.
Nous siginaleron-, en terninant, le divorce du

prince royal dec Dannirk d'"aec' oI s'ieoinde'
épouett ie princesse de Mecklembourg Strelitz.

CHRONIQUE DE LONDRES.
Saiedi, 16 jauivier 117.

l.es miîisè're proitiqélug' titi Illtitde, r cale i
non mti il trmntets tic Iioltmt' ctitons dls
l'eosse, viineit ttenfintl dlpirer l'îide tit npeu
tardive, di'tmu suiscrlition d gtae, stmite
leur vunir en aid. C'est pour lt lretre ifois.

put i, qi', dantîs its ejnrture imprieuse,
solnootll ho, e't intmressant nation tout entière,

l'initi tive us partcifnli'rs et celle de l'esprit d'au-
seciation ei niît loiame dvancer par celle tî

legouvernenent. atis p aur arriver en soîdt ieu,
les securs obttmus par et.itappel aue syaltsa

ihiiuelles, n't strmti pota fmois chieaces et
l'u ihourix à propos. Ouverie seulement depia

iuelqo's jours, cette soit-uscritio, o, t la Reite et
les prinr's figurent pour de forte somme,s'érlève

déji i prs de qurantet milie livres. Nul doute
que c'.,elhilfro litltant ne moit bientit triplé, lors-

1u les cit t dsmis villis ld provirce trotit joint
lotir aetiosi à cllt iJu comavité iu Londres, et fait
estendre danstoltes lus pt.tics dt yum Ii,-Um,
nue in voantion aux nobîva instimct- le la charité.

Pa"sss la, ciel quo lia réintin de tvos firins con-
munie aui un -rmitts heure i et pitaît f. Car,

La Revue Canadienne.

si proverbiale que suit en Angleterre la détresse Un amendement fut proposé et perdu tendant
irlaiaise, mi blasé que se trouvent le caer at les- à suspendre les corn ats permanemment
prit a l'anlition rep;té'o de tanti defunêbres élé- Vinreii la chanbre des Commr.unes et samedi
gies, le dnouement, le frod, la faim frappent mati- la chambre des Lards passèrent ces deux grandes
tentant ces malheurotoses popuilatuoai avec une ri- -

:rteur ai impIoabe. ilue l'indifféreoce ou fîudî, j Lundi le 25 janvier Lord John Russell propo-
tjume le plus apte é:oismin est vamîu, et 'ueceux
tate i tieiinueit en iéprtis ou en lhain li ca- sa sa grandi!ue e'sure pour secourir temporaire-

ratetere irlandaiittsi, au seîî,nt pris l'un coummiéra- ment l'Irlande et améliorer permnanemmuatent sa
tioo pirofitile ut d'une vive vmithli'. IBcondition. D'abord on doit avancer Pa-gent

: :nms ui que de c,'îte crise eifrayaite L I UIIi I IV IIL iI% pur acheter la semence nécessaire pour cette
sortmrtot des mtiieus réparatrices et nra*!e annéeu. On prétera à ceux des propriétaires
asytut btontolue proportious d'un stme, et toute ~-.- -- ~--- - r!nnais qui veulent fair cultiver leurs terres
'iîlatciti dtoi inrmei'lstla . titutpli SIONT REAL, 23 FtVRIER, 1847. nn rioes, ou bien ces terres seront ache-
iniit, sItucièdeet lege de etMrl.e,is lnmté- É -tés opar le ournement à un prix fixe. Si lesIli vurill ge , I eXige et les idaimilai, ILefime- . . .

ritenst par lat r tinttin l'avec luiielle ili stvnt propritlaires te voulaieut m faire cultiver ni
soitir et tirr. Nus ons sov'nt entu ven lee, le gouverttenett peut ien prendre pos-

dmiri' rpe c'taiItut petpîle itournabe, neliti tDon par estimation et pour cela on va avait-
r'git.itiit ot ala révolte, et toujours prst a mnrdre I .cer ntis million sterlitig. Les terres ainsi ache-

la imaitn qui lii e-t teid'. suit 'avonpiles lias ,e tés seiront revendues en petits lots, afin de créer1tl e e àil sou te n ir à c c s 'fl t, sm a is eu (d on ti nou s P,tilàlatconitirofnce ,tuaIlceut13isatota lietits propriétairesagrico les qui formeront une
clasie tmtyeiinne tentre ie paysan et le seigneur

titis dle i'nl'eilanau li île ce atiismie ilovan la e'- 'atie's. L'assaissnent des terres et tes
misère et ie e silence i'vant latmortl, i' mu ' - inmais faitencore partie le la mesure, qui cîin-

rait (l tiq tet cris den-a'c', et tics uacte d s'- atient cri outre des dispositions rlatives à l'admi-
tIlliocn. C0 serais tit aimplemt il tout tutn outelle -istraton(l de scours timmédiats par les comités
,ainaeurte, outunte itou% e'de Vendee.et î asostiepuveipo OUP taux

(Ilil afait aui r andrtil b ruit tics achats d'*arint.s p bidj nv i 'x c to t e
Pt mumîiution iiaqi n Ni'ratent 'ur tuis ls points A RR DUtravauxp

io' . lisj t i ru nt t nitnecontemplation.
ret ' rnuen nitin cert ans u iL'itv C A M B R IA .L pietmier minnnre a encore des mesures a

unt nétaietétiiot s a oudo"" firu 'i 0 *trottroui au ianleminit concernant l'Irlande,
il uieurs cirrnsi t. otis ces ach tis t redu - 14 JOURS PLUS TARD. ",toti eiii' tue mitpai prêtus. Osa suppose qu'il

snt a dteux ou tit ttlla lt-vls de tlas- ttiti s'a-'t dl'idui r plus e troilement les institutions
par cets unipaéidet, eut ve-ti d'e set ertuie . - -(L:iaa tmldo l'AnAlierreet de l'Irlande.

sotare eenqu'iaii r inltut n. lIl'oa gué. e t LL'eCambrr parti tie Livrpoo av-ec la mai . ia ei e
supnsbleenel1.que''omm dnt lie nat, nUaiedieerir starve lsonS- c hose cetntainec est (que l'église proteq-

S vî1utu iltt rýIi ille , 11 i lîuuusu lenutstt' ii Cuis I Atuinise dut - Fët-tiî'. est ouautivée tà lineto at u- lit 'filte ,,tlle mcv utreri i'taclte.O esl
la femme' et le vieiuère evlî'utrî faute i tcou- tîmedi dernier, i iheure, P. 1. .oLa lsmleleste luit demeurer itacte. Oetîe

J veriii 1, fie: et de lvi, titi t poI? utir et lot vuO-arrivée en u' vit.e tinnlàer oir ' 9 heures. dé'aratiin de Lord Join RLusell o étéreçue
otin te 'mlir e lutin l:r1'aile t(e vIiepuItre . m:Vurs cncerniant l'Irlande,p satiicttis par le Parcemont, et surttut

Por mtine tit , h ltv-vr. "a- îlVellesloisuesiréalese i a tion' lin 's lpnipritaires Irlandais, qui auront 22
1..neore tli oueim.e. orn C(e qui devienlt e - tesi.;m espls mprtn ds m. ele.fais iiur ptityer et rembourser, avec un intérêt

tm e stitdurrt eua- t-etre n a. a i''miiles·t tIcs o' loeu ivé, les retrmesque le gouvernement va
t''. prot e uruc-lu' misd'', ce qut' -en e-t L acné etceIr deoti e a li atin a te tue toteu cer le esrontle sutuortert'imoiti a

t'un aiia qu'une crise viet-ii- : t ot. legteiluirse da ns le prix de ];l fle-r. Nlus eJouruttin . Ilisatrott à supoter laeoié
t e.plaisir.ee l m trp su e renet d - donnons plaesi us s l erniers p ix co irs:--- le l déprnFe encourue par la confection des

Iti pl n-e i e si ln.'vJ(e l soitTil loï nouveles (11Ai nous parvitrenentlde 1Pi- trovtix :titiles ; l'autre moitie retombera sur la
Imusitua u't'r.119le lus 'aieo.ai1 1v

db- ir de les -réuniitipus etles sl . 1a lcw >t n ; i aure à re et . Cuie nain en uüneral.
r ' litsn, ,-u'piniuabifle,-iu. itn, .ea e rtsiiettiîle' à'-téîl'eOn.dem-anlecombien vont couler ces me-

'i dlt' i l-'i'u itl- fitirurs. i - curee dis rich'ssea u monde, est le p d 'titissitI-i - an ceuts Ititrnoraires roules vont
ttt >'t e ut -v1-t RI v el:eionheverà£'c00t09's eever a .7ß0,009 L'ns<aiimisetent des

la fo r i , iacc u m ul i' p e s - - ui. i t ,- d e q uoi L s jii u rn uti x a out 'te n t re nte I r j ou r l l ,e, o - 'a et îls uar ois 'd è écorou à d e u x ou

sul 'ni: tu;i clhnilti n e i deha ii p e 're di de s i.md s par le' I'u eI loi - trl s titis 'ette stmme. C'est là une sérieuse
tini', l:îuvlt'uoir î pa rae- ti rmutii. i mteil' Ce uit loinI''i-trne exa.ort. tar, aIps tour 'Angleterre o les classes tdus-

" "it 'bute' huitlit.tisitte vît.n iè'' ises .t re-les pur OT'Conelldan laptaiirnen t puhi lec jamais du poids des
tuais ils reu'r't .,a(itautniai-oit, sa men_ tax-ur i lstrieetIL commerce,.

el ttvc' le r . ible d it it d.iccupet le m îins " o l)at oiat i u repi ' i nt e let1s-s. ard le 'Qi j:iver, la Sanctsion Royale fit
,'5puu. i'eil5ihll alit la cais.tleaw.-aD ceserait t ro e t d sparS

main esm. étitaine'comme ouiiri rp ma'iti itre. La moitlité e t'au- donnéedianes la Cambre îes Lords aux Ila

lir;u v i i.ftm: i-tîdat, . i urite l hmt lai sran le laî, pour albaiemer lu s ltom er i sjlîîer x Aes etdm a lttsn(uit toutssrmolis de
tur tdiplom-ti'.que repri.ntif tiui l ato It l .e' tuslalidm. tain,!partie deela [ipindon ,t orece.sr pl

mj u r e . l e ta e i 3 ' l e n rr-r e ' e osbar n', dsch'rie il, tir la tihmiiiv'. Les vles d'Angleterre
lu' t-eiuiifuîteili'titimovei t, il in'y aurait pas de quoi famle omnr nrines et ]d!sqracinle-ernetoils ahmI11 ens uicommencent à se remplir (de gms afTams échiap-.

I : " " " " " '"' e e ndrnletL. - d e gra vem a la d ive ; to u t ali e p opo' i- p es ' ulu nd . L a sei ain e ir éc d ent le d é- c

Up.ns -yotnee n tdiuu uparti iuter, tn ci avait nourri 100,000
''tpar tui it ph pmme ss iin r lu- de ltnmet adujusdedcac pil-rsi.iî>tl.uL-it', -tte..,e lotiIsidvhctor. ..

steadteeile !'
ri nuIii' le Ioa lot t i lesprici à qi(ui la for- o 'e Ieupt!e q(lui rmetrt n'a utu serul cri a aii .ite' de I:Rein \;coria est adresée

htu Imo i joutni.. ut', Oun cntour d u n tra s-s :prcenro: ' Luais 't 'Itusez l'Ircldesea ei:Alntrre, le lriant île commencer
d'e t ,nläx dohe,9 aencopielas omvrm-rell-mèe " e pis uara-nesep dos rsouscriptionis pour iIlne partout leRy-Dopilllefil!ue-

iiti "-""":ki . ""u-" """ z" ,whi et tries~ l'tnt suc ivme ver aun. La line,11C asuiicriti£2,000. Leul
-tusr.,1 ai t '' tuttttI s i >- né. De tltous reminx. On l'a dtéoouil!éed.ODevon'ohiru £1,000, -L.ring, frère&

lo bi b,îcs e lutta rueVeitnlaond ue. ul i t. i. ' Cie.i . m0), 51.\. Jones. Lord & Cie. £1,000,1
a in ses tutti chus e n, i M tOve . read, trirne & Cie. £1,000, MM..

e.- litre.' t,'e ajeeý1, t 1îslu itn t i %iie 'îtt ut l. l2ituit' lt.t -i u t q' ulle t la5~ itutiu' t ît liî & Ci.£>00.M11.Sî1îu P0%h. ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~ ~~~~l a.d g qeacua eern p needsrucsqeeeû umtr n i cid&Cie. £1.000..\.\.Siih, Pavnie
el 'v-111 d tene ns dlu' r.utetied e dle 'uittr, hi r'veu pour lus cls aussi sdésespérés ite la a - il , ,

prdeet. wl 'Ite Ia l nt:in a l1teh inactell.it!s£1,)00. M.M.remanHanhury& a
aa - e neun1o, u trneît'lIii.te li . l .i 'ituie ei îu.. v'erti é-aoii es duiruxtn £ I00. Le Prince Albert £500.-

u'it.u ' î ' .ni'u groyail, u i nme nclr: pts titint lnîoîîIrlande nrt! le' tdent en rien n Joilt u lusseil £300. Sir Robert Peel
u;oe t:o. i-oa.tri' st. tu I!apar d u 1 itle huit o la ohitrpi' ti gnventemn awei;'i ... £200. l.a duhsesse de Gloucesiter £200, etc.,
t un pcl tic' ef tnce. ;t- brtmtît t-t îulm, ¡ ronnîe ,., etc.

t'y a prigarde. l'l:-ir, si l'e' d.iti. im tt L't a si bu-'tr litrt, mo ria '-s. ,

lntioit de Saint laI.h i Pulet, ni MiIletI- Peteu imore iti itli(emnudt (e'tst :\veTr na.-1.r altbrtu'iei tut revenu de la
Im, ti l ais nyt n'avaient lu i uthoit d' luir in mot 'oisacr) se 'tomp se d'u d ti illier îi'-c- Grand-lretagne, pour 1816, présrte les résaultats sui-

il t-ruswr't lsisciaims. C' ile quears c-méit . emü- i gîtu ¡um i i erit itr it , mais titi tou- vo t
sî','uuut tuiii5 tut-lei. tuus liut tut uî'u:oult' - ilutit ué'- i-niltttlttrîitittseetta tuteuis ntilinastur-eepoudetuttenatue por ta e tntuest e de 1116i l it pIoinit a iel;a, sal;is Nbintenl de':ra t.la eb ttrs cu ulu m n, et à --randsre lrs i cue det en: rep r e e rnet,

ratili'. utti w u hitoot' iti ttitst lletti t-i'dulix '1t-sue ....-- - -.... 1 3,d
inp. lolians une M e du e e .t u li- .îcle vttlîats et s oida pourtuiti', prné- titi rn t il- Périodi(e crrnetlontd.tue de 1843 .... 12,809.3793

| ix tt s as t itI ut u' euia h o iu tt n .' lions, toiln;au mal ai. Dep uis le rturI Iie loi
a ru' tr tilyotant ' t 'u lesai ifa u u .- tr Iih ut,c -ititi . iou .u i tati tran utraveur de 18 ir19,873

. hk.'e li lm l paix.san e mo rp tai, eeo tn n-ll lr tecutLeed vttoe n:ture el.c'etuées pendant l'nniitée 1416,
S m.,,e1%.tphunin,it-jeulomvntufquehrpayer tuxtums- t 5 ir . .. .... £30,615,023

piricelhL i--N aplolce(Il.r ut ii, u e que i c-tai'e tes dl'u netu!tc qui n'et'c'- pas le si n. L'anihev- CeitLe île 115 avaieuti été . 50,601,988
prétntin cntin['01i.le 1re 1ur. An% ll e pi d'Armquo.prim. t(ilupays, jouit, a luai ,euil,

d'orchemires m trait core un 'itfils tei, le e plu mde .. 0 I Lretes annu::elltes. i Atunruta oint en faveur ide 1846 .13,03:1 a
".nmii'. le >;allait.proce r cr.e -;ell. 6t-iieleaueGrandocasenNluoiiiis. uilui

1  
ii ir otii.is i-ino- e iaîoî:îîî'î't.10- - - tali I-Ie rr s o trr tgit uit 31 tét-minire 19 I6, ient d'être publiée.

ittiiittt tuil -vilul;ai. î'c-telditti' iu-'ll uurm-àsiu
von.11l0. j de re iru' a lies poiulations si cruellement éproi u- onic, 'u rs ce dtim t, quelles sut les principales

' t s n ' ''m Nonn. ' - s 'li''hluw parellead e c q onleur preml..tire l.a na de iuen la seor .c m ..... 14
Iu t''oui tuies ptndns d' plus, e pn ls Avec' leuttî t150,000, leurs u200t0uleurs 5100,- I'larrs.............42

e r'n nenn''t urn d s tute ho:lî e d ci--, Otlr. île srteaenuus, lu-s evques sIc im'rick, t' i-ré tes .. . pr.................. ......
- 'uîle iii. à 'cru i ie -iuti. ui L.tîiguui t'ta I,. 1 Ir . le JsU . Ciiii .lltl(IÇ i ae r1oni Can.lHe, à ]l hvi h lM d'! ConInli le e rre,10.Cl vr, e , p u ee t Ans trop Corvettes cetires iàviapeur .............. 79

V riille.,r t-nonlre ue it .uuainei d' m, s'itpaut rir, îs'uetire :t atreusemÇ ent ssretiseCorses.u..............................1 .
'I'""i '"', "v I;'t " " ,P'hilo so de lu'M-Da--'nsscc r lui "'uce table --u-ne sont pas 2ompris les petits ba men

convettsn s, "t paeiu' l'eu-ut unuu dle ces soîuverauits i ai-e tttua iutniiaires, qui s' vreimt environ à 50
in prl fls vehnus hii ui a-iaustar u ndupava. u' Iuin à!'lamii. Cette tua' ne lenr est r iite.dnnatvuns total de plus de 250 btimens en com-

'ait ut ul a ie , ilusîî1l it. tutcuaeï rapacitédi ean-

elèbrei t Cît î o 'li A po nr mimi eii ns eliIIn1e ie e 'e«t ans déil nteuo r ole-t Irlndais qi •t 'l- mbr e des ofcirs einscrits sur les r les, s'élève
/e meil-r de r ."' i-li su laiailtans one o'e Isurvivront ie 'oublieront pas, et 'ur ptays se a 7RA..

muhe sur la houli nomic u vtutit tI itil'amb- v'era delivre' II l'olietie préseunc de' cespr-Le nt , le 19 junvie- bs aanes contre les bouit
Saleurn d. Lmno. le 'om' île Saint-Ault.. sndts iipasteurs(l qui n'appuro eniit ue pour (-(itcommené nme à Dubtin. lier, ente 7

(nockfurd tlub it ti'set. Ses beaux et riches mutiiiret u'rn triiter la pauvre Erin in pro.. et i h hua moiti, une troupt de 0 i50compagnard,,
-aoens ratient li s ait l olitd , stu tliine nlt i e]a-l, ' ple,d'tit i 'im'i e ote tutu en état de travailler, ientour riit, dans Great liri-
uisue mne iiresntisit plus <uts appelaits des t/ms/na taun t, la voiture de Ni. Walvh, boulanger dans Dor-

ves fouruoiis étuits mue lesaient ma uéptiller eii ilL, t tut, mt qu'àiti firute île ltmtyrnnie h s' seret cs s mirnt immédia' att à en puIer le note-
'asseroles, ses vastisailiers mi'raieu héi ! que ilimiense ruiiet rm. inî qu'ils dé% orèrenit à l'instunmt. Plusieurs autres tenta-

ds etvrcs videés tut téistr, c'-tait einilm un o Nus jouiuixrotsçrais atouts donnent u striste titra fuoret d éouées par lu police.

spleimude, nmi mii iuunis- inu'eireînéeropo.l. Que faite t leu île loi n iiine qlui rgne ausi ce linys. Le ",eenio tpretenid que le bruit court partout que

poin y ipi ler i tu î'vu ueie . lia jitî, l' iplaisir, lit L's p visns t a îes ui é nrmns, et lesasas réa t a marcher er grand nombre con-

v i' e . u i . ""I " "'"it i"tn"i 'et u e t " ' " '- .I r l u a i . i H1 e nq u i lcn' u Dqu ' u n e p a n iq u e .
vel :1. s1 e su uistJi iél ja is ite t], u cuitsri i a mutais tIc tiessu I.L.es titis se mutiplienittaitlesc Ctités. Dans 'lippé-

verti:esstocesla ns unen jibs tutu jm. cuti- lia mstistare rTeLae est nlurlande et dans totes les 'orar, pres ie Clerihan,une voiture qui condnaisait une ton-
ui ecisnie autanse, ticesi ltus insit lques ptiets die la Beleictefuit neule tariîe, à été pillée par une batnde de 49 hommes.

i rI 
1
Des ordre, out été donnés s la farce arnée de surveiller

5.mutr 'i p a hîos t"pru un tirec lut fortune Ea Alemitagne bu disete secoup'la navimlot des canan.
des prdmti .0S- ctt tutrie 'mainten.i jetstt reurs jsetir t.es détails dostnnés par les jourenaux de Cork sont de la

tlis du lumtutièr,s au buitharnmu i kas, En A eerre les débatls qni ont suivi le dis..i nature le plus ailligeaite. A Baibury, les coroners.ont
es va l dett ta ' elI m -i is cntre-: 's, île mtuu ei la coun ici l ont montré à nuitoutes les i constat , te bja aer, la mort de cinq personnes qumaint

.h ki,estra, i. l r e eJle. iae ePrud n rec etn l ncmònbesomr. Lun des Jnrys9 a rédigé la note oui.
Oùoinlubritli sct ,où ura'\us-pluieet(I lirlellait l'or desEn' PCrane-" NouscrmoyputusIde fnore devir de constater que,

pIafoinid vet le 'lu dees s'snttrc', il fallait 1 ia r'gle- timaux\, les nuances politiques des diflf rents liar- caus notre opinion, sla le gouvernement du pays persiste à
sseo ut pri ad'ené et urout tunt teue en huar- ti'tains le iouritr etît su' sont eflaîcées. I mous et ne las eiploy-r les moyens qui sont iaen ani poIuiir pour

noie avec la leai'. le tuval istitus dîsants Tr, Pnrtecniit s, Miini ia, tout le "niver leprixtesiars,te nuir à ce qun les pu-
vres ouvriers tuisbemîl'e ru ivurr,inoues i'hésiîts iopas

tient tost ce quo poulet sarst pimgrimme. l'or- moiide s'est troitué mliiti use avi. dire qe le nombre des victimes de la famine serac cet
eluntre yt u ewellont, le- toilettes éloimret cI les Lird Johnli Rue a dveloipo se mesures ridérabe, que la propriété paruurulière et la paix phIl-e
buits lien gars. lauadeîis uri yals n'y est concernantouverture des ports et la libre ail- que courront les plus gratds dangers." 

pas matiucs eceivI, mia rel emiiI Ou b tiission îes graiot le 21 janvier. Le Unoble lord La nortalité augmente à Dubli:- le nombre des
des Meur. ficnne Pomd at un:'s déess en.e morts consttées pnaint les dcux derniers mois de 1846,
therp1asirere, Iit l'tlympe aglais n'eî pas encore a déclarc que le ret surc l'importationI I grai a été de 1439 ; pendant pareille période de 1845, il n'a-

pou--vu. vyant subti use tatusse considérable, pour per- vait été que de 9o2.
ta aiend pnbtlment, t sous peu, car un iniettre à ulAigleterre lu concunrence avec ses 10janvier.- De toutes les parties du pays, les nouvel-9

pilopea 4 d t amis, un ifotondillseur, nous voisins dans les marchés du monde, il fallait non lesont ansiafligeantes. Poura dnner une idée de la as-
iaoit ier que l'Angleterre d'aujourd'hui .iusar- sielement abulir les droits str lea grains, mais mine qui régne diane certaines localités, on rapporte un
tai: len iblement. encore suspendre les lois de navigation ;n:ais, fuis trs caraetéristique qui vieait de se présenter s iBan-

.e eLiM cî ajouta lord JohrfRssseli, 'intention du gauven- Le lb août 1845, an nommé John Murphy fut assa,si-
nient est de susperre leas corn Ins que jus- ni sunendroit nommé Lishecns,ià cinqmilies de la ville.
qu'au 1er septembre prochain. Le chut de la bande qui arait commis le crime, le noa-

mé William Downing,js'était jusqu'ici Soustrait, ai
que ses complices, aux recherches actives de la policeet
avaient trouvé aide et protection chez les personnas
avaient, en plusieurs occasions, participé à d'autresact
de brigandage. Néanmcins, dans les preiter jouurs
décembe, trois des coupables vinrent successivement s
livrer aux mains de la police et ils déclarèrent que l
gens qui les avaient iaurris jusqu'ici étaient dus 'in.
p»osibilité de le faire plus longtemps. Le 24 décembre
William Daavnieg suiitL leur esemple. Il était dAU Ma
état effroyable et t'ait aie pouvait plus rconaltre,
hamme, d'une force athlétique, qui avait répandu la ter,
reur dans le pays. Il déclara qu'il conuaissait le sort qui
l'attendait, mais qu'il préférait itre pendu que de mourir
de faim en restant en liberté.

Le nombre des ouvritri employés dans les travaut pu.
blies penduait la semaine finissant le 2janvier a étéelir,
moyen de 418,264 par jour.

Dans le comté de Cork, il y a 15,000 pauvres, dm
5,000 Sans ressources ne vivent que de charités.

Jan 13-Le Mayo Constitution du 12 menticime boit
personnes sortes de faim. Une troupe de plus de 6M0
hommes s'est promenée dans la ville de Balbrigan, ludi
dernier, et pilla quelques boutiques de botulangers. pis.sieursournrs fisaient partie de ce rassemblement, mais
ils affirmaient que leurs salaires n'étaienît pis payés.

Le JKilkennyi Modlrator est pFcin du récit de vol .de
moaton., de légumes, de vols a mains armée, etc. L
blé et îa farine augmentent toujours.

Le marquis de bligo et M. More ct rédigé un prrjst
d'acte d'union parm tous les irlandais, quels que soiest
leur sente et leur opinion. Cet acte est déjä signépapun
grand nombre de personnes de distnctioi. Le but de
cette société est d'arnver, par la réuniun de toutes le
influences, t rendre à l'Iriande le bonheur et la prospéi:é
que lai ont fait perdre la désunion et les dinuidîices poli.
tiqîic-s.

-La Gazette d'Lu;sburg deient aujourd'hui le bruit
qui avait couru de l'iiicorpuratita détintitive CL tormeîleds
royaume de Pologne t la ltussir.

On écrit de Cracovie, à la date du Sjanvier:" LeC.
néral Iudigrîtccupe avec 10,000 Russes le f'routiera
de toire ancienne république et celles de la Galliciepr.
premaent dite

" Des troupes aurichiennes ont reçu ordre de sesres-
glnent sur les footicncv.

On écnttade iorscvie, le Sjnoivirr, que le recrutement
s'opère de la maniete lu plus rigoureuse; lis jeunes geas
de lb ans mième n'er sont lias sditenués."

- L'arcliilachesse l fild'urde fetnme de l'archiduc
Alhert d'Autriche, est accouchée d'un prince.

- L'ouverture de l'assembie des états de Valorbie I
eu lieu le 13 décembre. Apres le daac:nrs du prince. lesc.
crétaire d'état a aiiotcé à l'assemblée qu'i l'avcnir Srs
séances ne seraient plus puiiques. Aussitôt le consul,
général de Frunce s'est levé et est sorti. Le cotsul d'Au.
glelerre tait sorti avant lai.''

L'Ero il C'merciio prétend qu'il existe à Madrid us
centre d'action motémoliae, qui tient les fil d'atîî ;rao
de conspiration. lleraintiqe le giauvernenieit d'Lbel-
le n'at à soutenir une late périltcuv.

On t:rit de Valpsrav, 28 octobre 1846. que d'après
des nouvelesa pportées daisle purt pur de lactîise
ceivvaenit arrivés de Taïti, la rem P'e îaré sera dCispo.
ste a retourner dans cette le et a se piunrr vous le pr'
lectorat. Un brick de guerre a ét expédie a laistea
pour la ramener ; mais elle n de nauveau lIéCité. Toute-
fois, les nlqmuims restalent pendanits. Leshasilités
n'avaicîî t pas cess.

Nous recevons la lettre suivatîte. datée de Lucrues, le
fer janvier.

ai Ce inatin i deux heures, le caion a annoncé l'heureu.
se délivrance dI S. A. R. Mine la princesse de Lîcques,
qui est accoucé, le er de l'an, d'une princesse. su
santé et celle de son auguste enfant dont parfaits.

" Des que cette bonne nouvelles a i connue, le pe.
pie s'est porté Cil mabse sur la place ta ch.hieiu, pour
témtoigner par ses accla:inations, lias b.is souverais,lu joie que cet événement venait de répendre dans la ville.

18. A. IL )I;ue la priteesse a doîné qu'nt soînne d
SOU saudi serait distribué au% pauv resads chaque puaises

te la ville."
- NI Odilon Barrot est arrivé à Paris,de retour de sou

voyage à coiistatiobtlc et cin Egypte.
Ou lit dans le Diario di Rama du 2 janvier;

ai Notre ville a été etncore aine tli temîoiu dl'uu ile
ces actes qui prouVetIL l'amour des sujets etîveis
leur souveraii.

I A p'oe.ioia idu premier jour d l'ai, une foule
imme:nis s'était rétieSur lu place del POp>Ilu avec

lI'intetion le se rendre t la residence pontificale
du Quirinal pour suliaiter à S. S. unait o n om-

mnuenînetîl de l'ainnée, et toutes les félicités pos-
sible0 pour le bien uii versel di P: gllue et de ses
éiats.

" Uie démonstration plus nignificative encore
s'est reitotvelée hier a midi. Liinririu deu tmille
persaniies, divisées en peloions. muoique et ban-
imere. ci tête, se soti rtenlîdes sur la p are Saint-
Petrootia. Cette fuile a défile sous le balcon du
Palao: Puîblico, criant : " 'ive Pie lx ! vive
Amat ! vive l'tndépendance italienne !' lTout aveat
gassé daris le plns grand orde. Le loir, il y a eu
ailumination da.ins la ville.

-La chambre des pair% d'Angleterre est compo-
sée et ce monent du: 3 pairs ie la matentt ovale,

SLietrlev ,,triie ,, 211 illico. 20 oittuies,115 comte,
1-1 civitmte%, 200 baronu, 16 pairs éeoiiuO, 2!1
irlandais, 21évêques atiglais et4 Irlandais; total,
453 membres.

- La motalité est très-granle à Londres en ce
moment. l'emltitt lu semaine expirés le 2 ian-
vier, uni a constaté 1,510 dlâcés, ou 442 de plus'que
pendant la semaine carrespondatite de l'année pi-
cédente.

-D.apres une statistique anglaise, la consom-
malliand1u tabac par pervutisu nul, en Angleterre,
le 13 onces (poids anglais) ; en Belgique, le 22;
en Hoillande, de 55; an Alleiuagne, du 48 ; aux
Etats-Unis, de 8.

-Une convention d'extrulition a été conclue,
li 11 septembre dernier, nuire la Belgique ei la
Suisse.

-On dit que le frère du comte de Ilontémolin,
Pintfant dun Fernando, a pa'é par Gutende, allant
rejoindre à Londres son frère iue.

-La Prusse vient, par une brusque mesure, de
frapper de 25 p. 100 de droits la sortie des grains de
son territoire."

assir..- On écrit d'Odessa que dansasu-
cuie année on n'a exporté de rette ville autant
de grains que dans la présente. Du 1erjanvier
nu 13 décembre 1846, on avait embarqué à
Odessa des céréales pour la valeur de 19 mii-
lions 223, 067 roubles d'argent, somme qui &
quivaat à 76 millions 892,268 fr.

L'hiver est comparativement très doux à
Saint-Péiersbotrg, et les neiges sont extraordi-
nairement abondantes. Hier at soir le thermo-
mèétre Résumer s'eut mêéime élevé à S degrés•

au-dessus de zéro, et cette température continue
encore aujourd'hui, aussi avons-nous un dégel

complet.ESPAGNE. - Le froid sévi avec une rigueur
tile que nous a vns sentie pendant l'hiver de
1829 à 1830. L'ELspagne n'est pas plus épar-
gné que la France ; les routes y sont emcombrés
de neige, nu point que la circulation y est Eout
vent interrompue, pour les voitures du moins,
dont on trouve un nombre considérables arrêtées
et dans les villages et sur les roules.

-Une vieillit femme, d'une parcimonie incto-
yabla, vient de mourir das le département de

a



La RevuOanadiepne.

'Ois. Elle laisue a ses héritiers collatéraux

ne fortunu oaluée plus de 150,000 fane.

Cette Cemme vivait dan le plus coiplet dénû-

la plus profonde mido1 au millieu de l'a-
bonj2neC ; sur son dos des haillons, dans sa

naisn point de chaises, aux cruises point de

carrnaux; pour vaisselle, quelques vieux pots

casses.

LA REt?<E D'EsPAGNr..-Un crrespondant

du .llorn'ig Post de Londres lui écrit ce qui

si- .' Dans ine précrdente lettre, je vous i
Iarlé de la groîesie de la reine d'Espagne. Je

dis autjourd'hui vous app r en dre qu'Isabelle est

acouchi.e sans sotrances, il .y a pieu ie jour,
d'au enfant fgée dei eix seniaines seulement. Sa

santéie n't pas ressent;e le moiis du monde

de cet ec'ident, elle a seulement ganré la clism-
bre peidant deux jours., On- o tenu l'événe-

tuent aussi secret que possible."

SITUATiONS INTREsTtSANTE.-Nous pniu-
v.and alirmiier, di. 'Esprit Public, que les di-

chesses de Nemîmouru. d'Aumale, de 1lontpen-

nier, la princessle deJoinville et la duelhesse dle

Saxe.Cabiurg (la prinesem eléienneti) sont

toutes dansf unle e titiu sajtiressante.

LE Duc D'AUMA..--Nousi lisons dans le

Journial du livre ius i 5janvier
Dans trois jonars, M. le duci d'Aumale niura

atteint sa vingt-tilquièei annme et el o l'oar-

ticle 24 de la charte, il pourra seg.r à la cliam-

Ir des paira, av'c voix consu!tuiive. On croit

que ce sera à la prochai.ie séanio pilblique, dans
le courant de la semaine promlhaiime, qu'il ira

NOIUVELLES RELIGIEUSES.

-Par suite d'une circulaire atressée nu rer-

gé catlsolique de Londres par igr Gillitlhi,
évêque metreopolitnin, des sermîuons ont t t

prêcheés et des collectes ont été ites dans toutes

les eigielles catlîuliques pour feimer imfmid
de ecolurs ieatinié à oiîulager les mhicieuretux
Miandais. L'évêque a recommandé de laire

deux parts de largent ainsi recueilli : l'inle à
envo'er à Dublin, l'autre à réserver aux Irlai-
dais ;iéiessiteux qui se trouvent ci grand nomt-

bre à Loiilres.

-Le jour de Noël, on a é:élhré à Riamsgate
la première lIte-se puillique qui y ait été die
depuis la rél'ormtîe. Les catholiques ont bù1i
dins cette ville une églils, un pie.ytère, tun
c:iitre, ure école et fume biblnithluee. Lme
pa"i e seileIetiIL i' toutesm ces tntruClions ct
cv 'vé: c'est là que lu srvice iiviiin aété

celbré. La misidn de Rmunîite et npplelée
à redre d cranls servi-es, quoique le notnlre
des catliques le awCI soit rinime. Les
pècliurs français des bords ie la Mansche >ont
ouvent1 ohigés îechercherfils t réua dans ce

port. Ces braves eni, pour la pltpart furt

pieux, auront d sormais à ia mitgnte ailie égliie
où il[e piàsent aller u'agentouiller et entendre la
meeti.

-A la suite d'fine misnion donnée à Ketn-
tish-'Tow, près de Londres, par le R. sire Iliar-
dinig'-vers, tulle liute de souscription pour
l'ertind'ufneie li dans ce 1 tys n été î-
vtule et couverte ioiumóJiateiiient de nonilreies

zaureii « . L.'véque c'atltllutie s'est fit ins-
rrire pmtr ine première Stiite de 2,D00 fr.

Un p:rstonnaogle royal, élève île sire llarl:glc, n
promis( le souscrire pour cette mndmiion.
L'elie tue tnlardera p à s'élever ; elle nera
dé ui-e ,nint Alexis. Elle était le toute né-
ces,u viiu l le nombre de (catholu'iques que conî-
tiît lieutm-.wn et le nombre esns cesse Crois-
Fant dos rmterti . Le TaU t reumanrcque le
fils tit dernier ministre prote'staînlt de cet endroit
est pniré il y a peu de tems dans la compagnie
de Jéus.

-il y a quelques jours, pour la première fois
lepîui la réforme, le eaint-via.intiue a été porte

publiquement dans les rues d'ilimboulti de
Londres. La neisatiinî fit profuinde, même
ciez les protestans: les femmes n'ilineiiiaienit et
les hommes ôtaient leurs clilîaetnx. Le saisit-
Sarrement o été suivi d'une foule iiiinise juis-
qu'à la maison duit nalad.

Mer Wiseian vient dle recevoir l'jirration
du R..\I. Wilker ii collèiSn d'Oriel, à Oxford,
et relle dcM. Laiîng du rllége île la reine, à
Camlbridue. 'riois autres couversions mr-
quates ont ei lieu à Leedlai ce Font celles ii
R. Miltaiilen, Lii collège de Coriiis-Cliristi, à
Uxford ; de M. Wi!kitmnoi, île l'université de
Durliami et de M. Haigt.

Dans les environs du muanrîir dle Grace-Dieu,
dnsi Leicestershire, trente proteetruns ont abjuré
Perreur en 1S46. Dans l'ile île Jersey. sepît
prtesan; ont été admis dane l'église le 20 il-
remnbre dernier. Le révérend Cunniiglinnî,
prêtre chargé île la mission le Jcrsv, a déjà
reçu l'nlîjuration de plus de deux cents tic ros
frères oéenros.

Le vicaire apostoliqute mu district occidentaJ a
confirmi trente Louvens à Taunton.

-Nier l'archévâque de Tu-in (Irlansd) vient
de pren!rul lesdispositions nécesaires à l'éta-
blisiment d'une naitison te Flurs de la Merci,
dans la vil:2 de Castleiar. Il a alloué cette
fondation unfie somme dme 18,750 fr.

-La Ga;ette ecclésiastipue die Berlin raconte
que, dans une nasemllée générale, lenuîe le 14
décembre, le président Dornshutcrh avait ai-
loncé que, par les soins du prévôt Briinmatitnn,
la communaté eleleurs f'rères île Spandnut se
montrait disposée à rentrer ia sein de l'Eglise
romaine. Pour éviter ce qu'il appelle naturel-
lement un maIlheur, I. Dornbmusch l fait up appel
ans lo: emgoniques. Ceoinou rivèle asez
la détresse du protestantisme en Prusse.

sEcOURS A L'ent.A DE. - Les snuscriptions en
aieur des pauvres de l'Irlande s'élèvent f our-
d'hui à près ae S30,030 dans New-York et' plus
de 60,000 dans les Etats-Unis. M. Pakenham,
ministre d'Angleterre a souscrit pour cent livres
Iistling et non pour $20,000, caram on 'avait
hyperboliquememnt annonsé.

I ;. ..'f...-e-t- - - -

LA NOMINATION D'UN JUGE EN CHEF d'un uigt ce ulaenu traversou kens Pt r
POUR CE DISTRICT. de fortes fibres. C'est cet état de l'spanntim

urinaire qui avait cotisé tant de douleur ci jttgea
La place laisée vacante par la mort du juge en deptis plusieurs années. A lexceptiun dé

chef, fait le sujet de toutes les conversations. Cha- coite affectiîn, et de la ueur du cerveau, le
cua fait des conjectures. Les noms cités comme juge avait toues les itoqueâ: indiqutaune vile
devant remplacer M. -Vallière, nint M. le juge
Rolland. M. La Fontaine, M. Cherrier, M. le qui devait tre dero-lus prologées.
cureutr Général James Smith, M. Henri Black de
Qaebec et lI. Meredith de cette ville.

Nous mue savons trop sur lequel de ces messieurs
tombera le choix du goauv*erniemiet, mais nous es- Lcn évêqien catliqiele Québec et de
pérons que l'exécutif ne perdra pas de vue les M itiôul ont adressé de, circulaires au clergé
droits qu'ont ios compatriotes de voir le banuc éga- canadien, lengageant rtfireiue aouecipiui
leient partagé entre des lhuommes ces différentes gérale pour I'laile et l' Ectsî'e.
origines et qgn'onl ne fera pas revivre ce grand grief
die 'ancien régime, d'avoir un seul Canadiei-Frain- L ville deBy-own vient d'euiu'mnyer, par M.
çuais sur le banc et truis hommes d'autre origine.le R. P. Talunooc la somme du £63 S S au
Demander deux juges de notre origine lans ce coinué de secous Iriandnis.
district tn nos compairiot.s forment les troio quarts
de la population, ou les lois civiles sont fiaItçaises,
il n'y a lu rien que de juste et de raisoimable. Le 3bras Cuiât rappýrte 'ue M. lajuge tîoer-

AvaIt d'aller plus oin nous devons repoussereq atéstc anîntéa te,,ips,
avec iimligiation l'injurieuse calomnia du Milrming
Courier de ce matin, qui voudrait insinner qu'un
Angaie nt peut avoir infair triel devant un jumgereIT,
ou un juay Canadien. C'est li une do ces asser- du ani laimeur lunaire.
tians c utirattgetntes, un de ces mensones dont ce
journal est coutumier. leiinureu'cemnut que la
niondité et l'htnnleté les Cinadiens uet bien
établie et n saurait souffrir do paeilues attaques. i:riliui um'oirs pour l'lrlum et 'Eciîsâu à
Les ge is de la trempeIl dl ceux dut Courier et comî- déjà reçu les saine'siivitï:
pigni oui tiii ne mine a parler ie fla corniiption d- Le auGiisieir Général, £75 i Lcttute
nos tribunaux,a, ne uivoulaientlit n jour assommer Ca:icarI £5 ; Li! tiire £100 ; Mgr. 1 t.
et quit uni brItaiueet assailli en pleine coir un nit'aietir £21 ; L'sNIM. <li Sé miiutire 100
jury qui venaient de rendre un verdict selon leur fitem. 1);i!%- Plia. W. Morris 23
conlscieice.

Lu j Rllland sdra-t-il fit juge en c'lhe'f? (. NEt 50i 'In. D. B. Pimîcaum 10
Voili ila lu sioi que se font les gens. La pratique llion. %. Dmpnr 20 ; l'in. W. Caylc"- ý0

ei Agiltrro. i',t pas le faire d' tiun jue.ruinó ni' . 1).Il.iger 15 ; Frtiiighatmi cu Wurk
juge en chf. Nons ernsai4 que me priie cnt naîtM) ; Jus. i"rrier '25 ; J. G.
mage el propre à conserver l'ind.pena'e dIlli-2

5 ; Joesn Yjnt-n, 25 ; . C.
geS, et m:aòle S longs .tervices Édu ce; lutil ogoiitmîré i5tu'4srie îleml, il iihshiai- Mrcii25 ;Uo. Eider, la. 25 ; Dflen It
tionnaire, iil"rê ses travaux laLonreux, tntus re- Ferrirs, 30 S. Germarl, 25 ; Reut,, C:iuituan
retterins dle voir élablir te précédant de faire ime et). 5U ; Giliir et i-. 50 ; T. M. Bryson,

j .U!e puinóa julge Lin chef, tout comme nours regrel-
terious de voir un juge do circuit et de u-ditma2;amniell lîrvuiti £12-10â
inférieure élevé au banc du la reine. h'l(dêtaclté) £10 ; %'alée. Buiver et cie. 25

Nous de'mns dire en terminant que noues n'a-1Ho. %. I. Robinn5 ; J. W. Dingccmb 5

Vocus ias été lieu siurpriâ de voir le niomu dle 51. o lacîier fi ; C. Dinlin, .5 ; T. Bntîili'r »"

M.Ireith iarmni ceux à qui l'on detine le pos. C.P. Casarain 5 ; Mal. Carain. £2-10q

te é!evé île iJue en chef. Ce iter cComonsieur petutJi. C:mme, £5 J. Potun, (SIiênihIl ; l.

certainemî.ent avoir son mérite, rmuis il 'a l j J. T.R. ernI,

I'expé'o:nce nti les travau. qui ptiiseniitiii îlotnh-lciers lt hnîmes <e liice îe iontrémi

ier desi droits à la plame. Quan! à ar. Smitht, tir le Capi. Wîl'v 7 ; I. et C. Bnewnt'r 10
nl nin:totitutiin nie rencontrerait pas nitIme l'ap. R Ili. Weir 10 ; li'. Iýý-liaii 5 ; '. E. Reilalld

probation du barreau. 5; 1). P. imies et ie 5 ; C. '.u 5
Joliniii suiî5 ; Il. Rituîney £7-Mi ; les dollerto

ELECTIONS MUNICIPA LES. tic i-Iit: eIrý 65 l l-roi
rt-tIl, M. D. £C- ; Sent, yrc et cie., 20; Jîthîmu

Voci l' liste les oliciers railporter'l( <li'iSiitli,.,5-1Tlît ise.4 Mongomery,;Tîîit
liveit préesider aux pro.liines élcIil-mus mu- vl r ie..30 ; NiClellnict ie., 5 ; P.
nie :pales : îîneum10 ; G. et W.,Rmy, 5 ; ilit Préi
Quartiers Est.-N. Dumns, H. O. A'ilrewts', i ; ret Ilu mn igto, 5 ; Denjiiiurk.

BCenitire.-l i Irc iilriait. Pt.tMorris, niantS ; SeîGre-liel, 3.; .lirins
Otuest.-Wlim. S. Alacfarlaie, 11. Whiit- elcii., 10; Win. Nlitrn. 10; W. Il. Gr fin,

neI.
Sie. Anne.-D. aInsson, W'. Spier, . .. latll' ', £5; M.e. - £2

Bel. l0i. ; Alex. Fintîr, C.); Rouiteri Clatphiell, in.
St. Antoin.-G. E. Cartier, Rt. Macin'kîy JoitCrawford, 10; 'ilu ter MeGiII. b06;

J. Fisier, AeSiuptin, 10; Tlinuuîa'u McGi1111.£ 2.10.
" Si. Lauret.-lienj. Iloimes, IV. l %%t.ai-t :,Il N,Conkev..C5; FltartiThnîrno

'alan. S. DlRtjul. I 5; n,
" St. Louis.-A. MinrdJ. B. saloimier, .1. 3; Il ere I lini. 0 ; ihterîrr,5 Jane

Dove. Su r kny, 5;DavidiKiettear, 5; Jaî'ei i
st. Jacqtie.-P

m. J. Beaudry, T. O'lrien 10; d t Glanu, M; IV,
I. S loiion. lliiirv,£ llttitialiai, 10; Wm

Ste. Mari.-A Montreuil, J. Ihliotson,C 10; T Il Aitlu'mori, 25; Per Devins
. Huayes. . 25; Joui Il. r 1; John Orr. 10; J. J.

11-11'. t - 1. 1). 1 Iirriuiirtii. 5; Sinti I Iiiiit,
L'HON. JUG E VALLIERES. ri;. liei. 4.ae ; 40.t.1. Loffrltu. 10; J'alite

>aL' 'funérailles dir ct homme éiiiinent, si Sitît, jr., 5; JohnlIu Warl, 5 L.T.Diuiitt.tl
universellement et si jiustment regrette, luit eu j.
lieu samtiedi uernier. Une fatale im-nenso étamitn1 . 0fî oie.;Jîîln Tutil1', -lO tit-
arrounuieî peur rendie un dernier homnia ge au cits. Wreset1i., £10; John j\. Contvise,
mérite de l'illustre défunt . Les poriuetr i'du
ptile étnient les lns. Day, Urnper, a len- 5 C aîtilfp ilur,5;L . Julîm

tainle, Gale, Snith et Ilorin. Tous les meiii- C lnr, jO; Prs. îi aliti, 10 ; Allietl'ur-
bres uI Ibarreau assisanient crnucorps et venaietiii.2 5 i. . ,10 ;.Idin Or, 10; Do-
innediaenîttt après la corhillard. Venait eut-n 'O £5i
suite une fuile le itoyens de tout ran; et de n s i «
toute nmtinpolitique. Après un iservi- 'is o ie 2 . 10 ; Bennin
Sie premièrela1se,chantò l'Egli rs-2; J. D. i,; . A.
si vec toutes les cúréoniaies mimutebre, le i;17litturl A. Mureith, 5; Dr. A.
corps fu déposd dans les voutes du temple, enoa î . .5 ;iMr. Fuuittir,-5; LcMesurier,
dernière ieneure.1 l i i

Les isédcinga ut fait l'auitoipsie île con otrps. .ili
r Le juge en chefavait la tete mninmeriiit Slllitti5Tuarrateetr 5; B.tIl.mueni,

bien faite, à l'extérieur, sans pourtanrit ititiqmliquer, ; Tî1ttnuns Lre,5: tiines.im,
1pirénologiquement prnlant, rien d'extraordi-r mu Dnrwi, r)
noire. L'extérieur était uni, ni n'y voyaitau- 'l'lin't (Sorit).r. Iail Endir,
cneie d ces bsses dont on fait tint le ens,£7

'aimea nnonçant l'existence de cerninîes faruil- 'an, £5; Iramy e'î ])riii. 5; Peter
tés mentales. Mais, à l'ouverture dît criu.ne, leuIsiniti ; F. Si-ean. 10;-Anille Prevnst. r)
médecins ont trouvé aute le crveatu avait tileIllci,. Prît". Général Sînitu. 20; Gorge De.
apparence tnut-à-faitsingulière; les boWes cru tnriio,5 ; Desiaurtenan etenlrrlmil. r); WiI.
dedans étaient très distinctes et i'cussemuuenut pieri -1,!o:. a1- i Wnts, 5; Ileiry Hopper,20.-Total,
genit profondément dans les inittsils, me qui i 9 .
rendait le crane fort mince dans cerrtins en-
droits et plus fort dans d'autres. Le ('erseoaum Saati eniptuins fries à Québec pour l'Irlanie

était très régulier et lien formé, et toutes ste ci l'sc<isu

dilférentes parties ai saillantes que le profeseur Quartier SiPiere£796 t7il-Qumarter St Louis

dl'nnainiie de l'école canadienne rue put s'enîm- £51IlB3I.I; - Quartier dais £1 2 13 7; -

pécher d'exprimer combien il serait fi'ile d er St
pêcherd'ex1eime-C2..8 3 4; - tenoures Su jean et St.u. uia £173

démontrer aux élèves l'organisntion île le ttee 0; - De la BarrièreàalPrinin à izeau £i18 It

humaine, si tous les sujets élaient coniîttec5;-Pareicre de liauhrri £80. 6 1i - Fcul is et

celui-là. as-de,àua de la Peints à Pieea £40 O O; -Rote

Les médecins ont trouvé, a centre du côté £2.F128ó14Pe ; -Jiteó £21e 16 3ichnres.

gauche de la cervelle, une tumeur, de la dinen.-bourg £17 O0O;Peinte1.VY. (it de meur)
oion d'unc letile pruine, d'une substance el-Formnnt letaiJ.e£2001 0 2.
mneuse. Cette tumeur était vraisemIlnImnent A. JOSEPFI, Sec,

la ratse des bruits, que le jug croyait entendre, Québec, W fêv 1847.

et duot il se plaignait fréquemment, sur les der-
nières ceivrineits i 're. CORRESYPO.îDVi'CES.

D'a-illeur la cervelle était dainn tn état nr- P. Z. d I. St. FEdourd-il faut me confomer mina
unia', les vaisseaux oingueis élaient des plus l on e gditions, auiement lesrjeiuauc Suetdisenatvu en.

nonés, ce qui pourrait expmliqumer la enriie de A. P. YavisktauRse .tanaed
celleva tiielleclmelleeetelfetcetteion, leitdelatiuSt.rBadth-lumicrdv

vivacité litîmmiM. J.1lB1P, Ste Croie do
.surprennte poiutc aquérir des t'onnaisâamicee, MIlle liIt F, St Jean Port Joli, do
qu'il y avait chez le anvant juge.jEX V, Louteem:uil, do

L'rainindu corpsenc général était tis E N fi, tBaie Si, Paul-Votre lettre est parvenue.Lqoganaionlous neiu attendions gure à dpartiong es." plieatis
pIus parfitie#.-Les cuires partiesulitCorps de veqe pst-DstAus le cas,dveut ne tuabave red-
n'avaient éprouvé aucune maladie, seuf tune do aucun aonice. Le moîna que rua, puissiez fa ce
affection catarrhale des pluts prononcées de la serait dc noua paner voe c rmpte-Autresnt lea jour-

dansendinat'egneantfirunesouriptinudi.
e , qui étaitdans desuppuatiet P Z dL,EtEiurd-Vgter umur'iarntdeeat in-

dont i lparoitavaient une épainseue do prs qtéuessar votre lmcalité, etas non lapuhUett-ca. -
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Maule A Prouli, M. Cyprien Alain dit Dudemaina à
Dle. Angèle Charon dit Ducharmetous deux da mimelieu.

A St. Thomas, le 15 du courant, par le rded. Messtre
C. Label, li. Pierre Poirier àDlle. Aurille Ceusa, tou sdeur du ,u ame lieu.

A la Riviere du Loup, distrIct de Québec, par.melre
Frouis, Jseph Cire, écuyer, de Madawusk , membre de
la lgislature pour le comt4ide Kent, dtat du Main, 
Dite. Luphemie Larochtie, de la Rinlre du Lup.

1 nu vv BULLETIN COMMERCIAL.

Marchés de Liverpool, 4 fèv., 1S47.

B! Rmuge Canadien, los. 4d. à 10. 10i.-
Do. Blanc do., lis,à lis. Sd. Farine Cans-
dienne fine, 38s. à 39e. De. do inférieure, 33s.
À 34r. Les Alcalis ont subi une hausse d'un
chelin. De bons lots ont produit 30s. Peu de
veiites, en conséquence de la ishausse. Beuf,
mess, 70s. à 72., siddling, 60à. à 65s.

Le marché des farints et des grains i Mont.
réal eet plus que jamais sujet à des fructuations.
En janvier des ventes assez considérables ont
eu lieu à 26. i 27. SJ., pour livraison au prin-
temps. A l'arrivée de l'Hibernia, la 27 jan-
vier, les nimes tranenctions se sont finites à32s,
6J. à331. Depuis l'arrivée du oarah Sands,
dles ventes ont été faites aux nimes conditions.
à 35s. i 352. Gi.

La qnatitto de flour qu'il peut y avoir main-
tennt ici est de 80,000 barils.

B.L.-II y a en de ventes ici durant ce nolo
à Ga. 4d. à 7. 3d. par 60 Ib D nu comptent,
pour livraisîn en mai. Lo blé vient en ville des
can pignes freely, et commande Go. à 6s. Gd.
le n1:111ot. NouisI avons à présent à Mlontréal
60,000 minots de bilé du liat.tCatnada.

Les l'ors, L'ORa, L'AVmNE, viennent des
campagnes en blîoindance. Ils comnimondent les
prix suivants: les poi, 5s. à 5s. 2d. ; l'orge, 3s.
à 3'. 3i. l'vois, e. à 2, 1 id, le minot.

On vuit par les nouvelles arrivées aujourd'hui
d'Eurpe qu'il y a eu une lêgmre baisse dans le
prix des grains et diu la fleur, cette baisse conti-
nuera-t.elle 7 C'est iie question ilillicIlo à ré-
uîlre, la disette geniraile dens prerque tout le
continent Européen ne le fait pas présumer.

Prix des Marches,

Montréal, 23 Félrier, 1817.

PROVISIONS. a. D. s. n.

POTAS'.. par quintal, ........ 27 6:;,, f .. .. 27 0 27 C
FL. , .pr(ie di Canada, -

par qur:s t'16 lb,..........3G 3 37 6
d, me, i « ..... 3 35
do nidit'iI's. ........ 00 0
do po'tad,. ......... 0 0o0
Blté.-lide, .... .. . O () a
d'Aoir, quarts 2214 33 O 33 g

BneUr, Prime Me,,-
par quarts de 

20
0 lbs, . 50 52irimp...... .... ...... 15 0 7 6

l'ri'., Me.. pr. lierres,.30 Ias o 7 80
LARD,. Irtlî',par lîart 200 lb .... 30 39 30 6

.,.000 0

t'ni ean.... .... ..... 75 0 0 0
l'eri,. ......... .... 5 0 47 0
Carr,.................. O 0O 0

FIOM.GE A MElRICAIN, par 100 lb. 4l 0 50 o

VEXTES PJPR LE SHERIF.

mtoisn ED ntts, 1847.

The-nasn yan, et at., Arehilbald urgruson.-Un terrain
al iaub-,irg .ii. Antriie, avec min o i etc.. Vente su
bureau d i harif, le 2, à 10 heure.,.

D.ue J. B. St. Germain,, vs. Pierre Cousinault.-.Une
terre à Si. l.airCnt, Côte SL. L•io. Vente à St. Lai.
relit,J.2, ;b10 heuerru.

G. G. u Tiebr, n. Eduiarr Plenu.-Un terrain, avec
imianin et tiniitie, à St. Itaphal. Vente à St. itn-
phael, le 2, à 10 hcure'.

J. lite. v.a i, cs. ISame Va. J. I. Gadbols-Une
tere à St. C.nre, ran,; e Si. Ours. Veiite à .t. cd-
%air, le 2, il 10 heures.

Dane ve. de Beaujei va. Jicquées N-eeu. Une terre
à St. Porlyeirpe, rôte Si. Tm'uume, No. 10. Velte à St.

Polyrarpe. le 15, à 10 heures.
D. 'o. Paul D Rv.oe-Deux terres, à St. Polycarpe,

N. 29 et 12, c4te Si. Anîdrâ et Si.tmAtuinîe. Vente à St.
Polyerpe, le 15, à 1 heures.

D. e». Charles Garniit.-Deux lerres, Sm. Poty r rpe,
No,. I1 et 0, côtn St. Antoine. Vele à t. Polycarpe.
le 15, à 1I heures.

D. nv J. te. D'A'ust.-I'ni terre, St. Piîlyearpe,
cote des Aiges, No. 3. Vente àL Si. Polycarpi., le 15, à
Shjeures.

Daie Lure Chah:t, v. Pierre Dlanchet.-Une terre,
lia Pdréenttion,rang de soixantes. Vente à ila Prsen-
talin, le 15, s 10 heures.

L'hon. Ji,. Marinet al. v. Norbertn lodeur.-Une
terr, St. Pie, sur la riviere Yamalka. Vente à Si. Pie,
le 15, à 1Cheuîrr.

Jh ainMoIson et li vs. John Dyde.-Mritiéd'un ter-
rain, de i14 pirel sur 186, rue du collége. Vnte au bu-
reau du sh.'rir, le 29, à 1 heure.

J:epth Dn,,a'iv ae. Frniiîo la Dnfresne.-Un terrainaee mnhin,, run Si. Mare, fauîbnur Québec. Vente
au bauran du sah6it, le 29, à 10 heures.

F. X. lsmudrr, e.. G.oîrge Smnart.-Deux terrain, et
maisins, No. 59 i 60, cheint Papineau. Vente au bu-
reauî du hdrif, le 20., à Il huires.

Dtîle ve de toaiijeu, v. Bernard O'Railly.-Une
terre, No. il , Si. Polyearpe, rivwlre au Beaudet. Velle
à St. Plyearpe, lu 29, à 10 hîmrea.

Léonard ionneau, iv. Jeseph Droseau.-Unle terre,
Si. Jacqures e Mineur. Vnts à St. Jacques l Mineur,
le 29, à 10 heures.

Eîienne l.acAille, 's Urbain Laal l-.-Une terre, ur
lm ligne t tencih'rville et Varennes. Vente à Buicher
vite, le 29. à 10 heures.

Edi Carter, va Daine ve Tweddle.-Uni terrain, bourg
de Sorel, rue Si. George. Vente à Surel, le 2, d 10
heures.

C C Jathnson, ne Olivier Proulx-Une terre, No 21,
Argenteuil, établisement ouest. N'ente i St Andr4, le
99, à 10 heure,.

L-hon Rons Cutibcrl, 7s lionoré Lavole-Une terre,
St TIhmas, rivière St Jacques. Veimle à St Thomas, le
29, à 10 heurem.

Thma Kains, v Henry Atkieinn--Un terrain No 9,
Vil!age de Grenville. Vente au bureau duo shéri?, le 30,
I Il heures.

Pierre Lefchyre, vu P F Charpentler-Un terrain, No.
37, Ste Martine. Veilei à Sie Martine, le 29, à 10
heures.

Dame ne IIalloiell, rs Daeo Duneun Meintyre--Un
terrain, Tannedes de la côte Sti Pierre, près( le Mntréal.
Vente'u bureau du ahrif, le 30, à i10heures.

A Bertir.r,4e 21 du courant, la dame Charles Forneret,
écuier, a mis au inonde un fils.

A Berthier, le15 du courant, par Messire Gagnn,
M. t.. Eucher Desser, de Maskinongé, à Dalle. ZLlie
D...sroaers, 8Ne de M. J. Doc. Desaenlers, de terthlnie

SA St. Félix de Valosi, le 15 du courait, par la r.rd;

.0 LOUER.
,1 LOUE R.

. LA MAISDN et la VOUTE a trois étages.en
j pierre de Taille falsant l'enognuredes rue'Si.

Paul e: St. Joseph. Elles sont maintenant ceuperpur
MM. EageretLa 1fontaine. Possession au ]er MAI pro.
chain, Un Bail des lieux ausdits sera donné pour plusieurs
aUnées.

Une MAsosr en Bel, alrde en la rue St. Louis ayant
quatre apparte nens asu piemier diage, chambre ducs les
mandes et culsine dans la cave, oner le paticu ter-
rain en dép'endant, borné enu front part a rime St. I.ouîil,

,en arrière par la rue Crag, d'uen côté par l'Hon. Viger,et de l'autre côté par le propriétareasoussigné. Pucusîaau 1er Mai prochain. S'adresser a
JOHN OSTEL,

ou à C. A. BIIAULT, N. P.
10 idr.

En vente .à la Librairie Canadienne
D'E. R. FAPRE & Cit.

MANUEL DE LA SOCIET E DETEMPPntANCEpar
le Rend. Père C. Chiniquy pris is.3d
121 shoelng la duzainc *

ESQUISBE ds la vie ades reaux apostoliques d
MONSEIGNEUR r. X. DELAVAI.
MONTMORENCY premior Erhquae
de Q!bee I vol. 1n. 8 0. avec portrait
prix 2s.6d.. Rui St. Vincent No. 3

.ofiéV.IS47.

LA CHIMIE AGRICOLE,.
Alise -à portte de tout le Monde.
0 UVRAGE très implifià, à l'usage des AGRIUL-O TEURS CANADIENS et partietLldremiendes
ECOLES F.EMENTAIRES, par Na AUINprie
l0. 3M. ou 12s. la duzalne. A vendre Cher

E. R. PA BUt b Crs.
19 Finie.r, 1847.

1

En ette vlle, vendredi, le 19 du courant, à l'a de
67 ans et 2 mos, dame Catherine Chausserres Denr,
veuve de feu l'honorable Jacques Philippe Ignace Ville.
mnbl Savouse De Beaqjeu, usufruitière des seigaeurisa
de Soulngea et de la Nouvelle-Longueu!l. Elle était
mur du lieutenant gneral Vicomte Chaussegros De L.
ry, Grand-Croie de la Légion-d'Honneur, commandant
de l'urdre de St. Louis, mort au service de la France, et
d feuau eonorab!es Chausegro De Ldry du Canada.
Madame Du i aujeu tat aussi petite lle de oGaspard
Joseph Chussegruo De Lry, ingdnieur en chefde Sa Ma.
jaatà Très-Chrétienne, celui qui lapimiertfro re-
gulièrement Quibee.

Aps up libéra, chanté hier matin en l'église parais-
alaoe, le.convoifunèbre s'est t'irigé vers la signeurie desauianges i où l'lhumation doit avoir liiiu.

En tOte vile, le 20 courant, aprèsnua longue maladie,
MathIdi Lauon, Age de 13 ans et 8 mois, &11@ de kl.
Franç-Is Lauxon.

- Sîmedi le 2 du courant 4 8 heures A. M., Louise
Flue Ernest!ne Angéliqo, fle de J. G. Buthe, dcr.,
£gde de doute r.cri et id4journ.

BANQUE DU PEUPLE,

F ST par lu présent donnd qu'en DIVIDENDE SE.
J Ml-ANNUEL do Tacia roea Csm a àété dcta.

r sur le CAPITAI souscritet payé, et sera payablle la
nu anés b PREMIEII MARS prochain. Les lires de
traisOrls ont été fermés le l5du courant ails seont
jusqu'au Premier Mars prochain.

Par ordre du Bure,
B. 1. LEMOINE.

Calsuler.
bietréal, 23 fév. 1847.

L E TitANSCRIPTa uns e-iculation dd 1800 copIes
drs Noi traat, chaque jur de publication. Si ta.

q.,e frue sc lue par trit persaones, reli brma 5400iecturen. Ais à ceux qui cvortisent dans les journaux,
23 fé.

rnoVCer Onu c A, B. C. COUR DE CIR-
Di'lrid deMontrail, CUIlT.
CirnuildeSt.Jean. ) LUNDI LE PREMIER

JOUR DE FEVRIER, MIL-IHUIT.CENT
QUARANTE SEPT.

PIESENT
HYPOLITE GUY, Eca., un dus Juges Cireumit pour

le Distrie do Montréal.
Nn. 102.
NO El DA I.CiIE file, Marrhand de la paroisse Rie.lurgu'erite de Bltarß.ndie, dans le Circuit de St.

Jean, dmns le Distric de Moniréal.
DEMAMDEUR.

Vst.
JULIEN B2OURGEOIS Forgeron et JEAN BAP.

TISTE MAILLOUX, Menuiier; tous deux de
la dite paroisse Sie. MarTuite de Blairßndie,

D EFENDEUR-9.
L A Cour ondonnesurmotion do P. H. MAR.
ClAND. Ainent du Domandeur, qu'on autant

qu'il apper par le retour du l'Huiuier, au Bref de
sommtion emané nu nette cnuse que JULIEN
BOURGEOIS l'un des Défendeurs a liai sot
dmumicile dans cette Province et ne pet itre imîvé
dans le Diitict de Montréal, que lui l aditJULIEN
BOURGEOIS par un avertissement ru ieux fais
inicrâ duns la langurto nnlaise dans un papier nou.

.. vel lade la dite Cité d Montréal appelé TAe Puot ;
et deuxfoin.en langue frngnise dans un papier
nouvelle l la lite Cité di Montiéealappilé La Re.
vie Crnadienne, soit notifiérl dcomparnire el i
rpodlre à la demande din dit Dmneleur, mous
de. i muis a romptor de ladenire ine'tion de ti
aver-ti'î-rnent, et qu'à défaut par lu dit JULIEN
BOURlCEOIS du comparatre et dl epondre la
dite dnaumnde dans le temps adsit, il soit permis
aui dit Demandeur du procéder comme ans une
cause par dfaut.

Par la Cour,J. McCiLLIS, C. C.

.1 LORIER

Et Posseesioa aus Uer Mai.

UNE VOUTE ou MAGASIN convenable pour la• o aummuerecu en Gras, lesant foce sur la rue L. Paul
et l rms des Commissires, au N 0 . 124 dela rue St.
Paul.

S'adresser £ la perte voiinea à
F. & J. LECLAIRE.

1 19 rd,.1
1 -
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L E Comild des Souseriptreurs pour la 1ublicatin et ;A V I ·
IL la dtatribuaic gratuit, sus ty tUt pit hle, ES Soussigné., prnpriétuies et trsucers di village

de l l£EC'IULItE J il. PAItILT eue l'ler .'ede l'C< U d SIyuciahe d.mtîde ass qu'ils s'adressutnîi
amic Puilique, anngaonîce ute geruniere distributii aus diverses branîrhes le la I.égil;tume Presinclule, à a
ctme suit : ' rchctainîe Session (ci u la suivate ai les détuils se trusi
Aux 8 callogsr du Bas.Canado, 12 eemplaires saienL itiullin) pour demîanider que le dit sillage suit

chacun....................... ........ t1 6 itnusimitré,et que ladsigiautioni deslimitesdu terrai;nqui
Districtide Qué bec: Aux commissaires dli oles. liai serasolis le cutitiloe de la Ctrp.rotiin sait lai'sc à

Aux curés .............. 100 l'Exécutif.
"« Trois.Riires: Aux cmsisuires d':cales. bU blu'ic leckrE J.AONlABATTE
ý1 " Aux curi,..............Il El.i. t.rLE c L. Atuc iAoNsuct.T
" de Montréal: Auj eîmisaied'écles. 2el Js. lisruTEAtr A. Autcl^.%Iuaei.T

" " Aux rîéb.............. 200 .Gt;. lGxisoi F. CaoaTr
S ' A'aule.r............. 12 I i.Praio no. P. :.EI. c1.î:ar.

" " Aux uuscripiteurs........d ie . I. BLAoctiAn M.I.A .. îmuotst
. . liuu.s au j.1'. Il. l.ANcîARD

874 J.il.S.lai A. A.pî m

Chaue secrétaire d'écsoes et ehuqie eré d
u 

Districi l.siN sn Iui L. A. l)ssaLctaU
de Nliiréel truuera Ui e"',Xîn:plaC dejié pour luiit n . '. ^.s .
NlM. Faurua 4 Ci", a Morirral. lSJui'v

1liii q ie d. A:; ui esrnt tabîliis ,à Québîec et _
Tais-tlisi'er nius le r c ir l 'se iî ii.. - .. .N
li é iurs î.triî1s. 'otis le" fii.i.ds sinits uytATION DINS DEMA.-

l a a.l'i' s i.', t o'.' itee ioi
dern la iéresie ect'relr ks mo i d'unne iîstri- fl.
butiin graite. l. ui se lie que de ;es lustie [N E I)ai s euîsae d'crigine anglaise désimerait trveaner

s'oflfirs.et pour e t.eusî phlilth i i<e. Mune sitaion, dans iie ret lu s île on a iar-
Aeino r s.aa î 'ui Jrs uJ'i ,tia ras r rer r, pigite , liewiiiuitrice dîanas te. lîngiues aglaisîetF aiant

leurs t m.e.lairei, st rr1,et ariUe. i ré <!i' pasC r I. Ele prerrait ri'4.;er îltns oe uilieoui et ,,e
Sli M. l. EC. l'Ai., Nvi. n eir-, rît Nue-LInc fournir lismleiiursrecommiitsaidalii.
où re exemilaIir. ui ét. dim.sI lour cuo. S'deser a ce Bureau,

Montréal l% ils irr 17 .Montrédl ja .l l817.

ANIS. VOYAGE A LA TERRE SAINTE,
i....N .' I' In t' PuI: rd a Membîlres île is Se wt rAn u

I'alit'dM.t: I., r. ESSIRE LEO.N GINGRAS,
; 25I'ésrir .ro,;tbaiîî, a MIlti. . îul .lits in tesif. - Ir

rir uia tCo i. d lti'd i, la dite' ,, i' p l la DLi' Sti N t E Di i E ti t'::imt.
oeux ii l r i e ,,cies l cIenibritéi l'ce du Paria-k__...eoI'.- i

La Revue Canamenne.

BANQUE D'EPARGNE
DE LA CITE ET DISTRICT DE MONTREAL

-o---
Extnil.

Meuntant du AuX personmes qui &,nt
dép.séle31Saut1846......£10,803 1 5

20 Sum--lîntant
dépsil durant
les trois louis

liiaisisait O cette
date...,... £11,427 3 10

Do Sloutant rcli-
ré............ 5,746 7 Il

Augieltionsdepuist3i Auut 5,730 15 Il

Ce.
o[ta)ntl! dû aux personnes qui

cuit dlp sé ucell' dite'.....£16,833 17 4
3.4al' aua que ser i uilerte erun oe î' rditîire TOUti L s

Joies te DIX heureso TRtOIS, et les SA.LUIS et les
LUNDiS deSIX a ItUIT" heures.

Par ordre du Bureau
JOIIN COLLINS

Ltaissier'.
Bnque d'Etparge de la Cité et C

Itistrict de Mutrtéal, 4 déc. 1.16

.5TRE

o ii t r t' a Ie t Q u " b er.

. - w
t:Teclit,- 't \ItE i i en.ment aite du du publie -

a. G. WCa diuute'uîluîen îd p t i, Offd'un an. tres retàête irs. -..

P'réaidtî t i l'ii1peîint . l o îolm s inî îra'a ,i, lueau papier,
llrahralia i, lécrier. 117. pris ".. ". i"' n Pi. p[' . ou s.

.... I l.e ssi6é c. i i ide ié Et r Iption E ST de iir hutiitz . '. Publie est rpectue'e t infermér que tes 
5
cus-

FItiiL' île IlCarkl &-. Blitîli E.mt r. liresethrez MM. t· i.cD & a- -îinsi"t é-utiii l.lîiNE lI Dsl.ltGENCI: qui
stirtit 1. braies .- Ailis qu'à l'E.e .». lis-rt M ntrtal et ilitébec 'uts L .: JtL iS,(et.

; r efîT i -1;" t d I .a . l'alhie de lierin G. . tussF.I, e'ué les I>înînî hes;.
.b, l i-tin, it r'îieq . te pat.r in.îd.' ri n t A ent. El'. partira dîe' I'lttl el Leblanc à Nl éi Plaer ld la

is Siu.i:; ' S:. i , id lini i i i t. Ji'i tliiuieîi S ontréal, 15 jansier, 1817. t (1.6 . , 'uîaîîe.

Uc Si. J epi', -m.ut'eenti r esuiis ern t i ire' I . plus trn i s ét dlonn. au dhu is de r adur-
s iaiis id'un . .t 1 ii ifte e I. trV mti mturs n.;.neus n rhu t Is D iers mt re e ii r-StAL Ic(I. ci \îîî. il;. A V'endtre par le eSouiSeirî . i..eeiass , erstiilonrerndeleur patronî-

J. ti. 9l:.t îlli g e rît nitraii - v e pubis grand vaif.
Jil:AN tutti,1AM. U d >1'AIuIîde Il.ATfit a i.gaisde la l.a lidi4enre varri'tea aux 'leiliisieres,o 'il I

5 féV. Syndies. I 0 0 0 1 willeur îaiîti Dleriar et a 'lîtel de St lIr.m.
- - - - --- drIfJ de 1wir îîrue 'secte L Iurecau dc l tiie e e sera tieti a /i E .Ea. , -

SOCET ED RtCLTU (". i îe la tr.' ùit lya, u i tara
SOd; laregs t'A riehat des cxtrii a t te e uri. T:ut ba;oge i a r d i ire l.iis

tic tio iI. li: i . . . is..01biIi Buie t. crge V au er ' ilige e, le s ir, o i y lorera l
ILIl'-21 ;d. Cýtria llas ;eaiîle' utliîii.L ''P.XIllliOhiN D'll 1 li I'l 'Ti' ' 00 - aiiî.as Mire' d' Table

L T . I r i'' T .UN irlt T iItlid .\, e CI'1.1 51 0quîar il; SairnW.ROBN OI Nr ,

itAIN d ri;'IO lbs , aire lwî. 'i t de Mr. 2 ibrilde lle'rre . , -

a jour dle '. itl i Il cuirait, m m oi t i 3 i i lde ' tac in feuill' de l'. érique A i .ibre

u ,d'aprus les liste imprniie, et les i i.dttaina pii. Jriil N'lI IFFIN. G. I.EIiI.A NC,
2.Ur -. ate Aent aus Trois-ltisierec,

lr crie 1 O m l -t-' - - ------ iiîr 0. Gt iti N,
I r.rSI 'JlT. DGIl*Tv. "l'rmr

teaurnii, t? l'écrire.

Soc d'gi icullîtltir
tiU n i f iE vi cdrsi..

TNF.t A5 F311ill1 1' dlri S"uucie ur'îs aitulIl 'OT de ri ShIll'IlT'.,era teu o A l'AIS D E).

.l'USItIiC 4lî., de la ; l ' e ontrel î'îî uiti, l'cel t'l-
L.:CTION tiies il 11 ' liS, et des .SltMit S, linur
les deux anilnées suiates.

l'r iidre"
J. et. FI.'.lli*'s.

12 iév. 1817. Secairr.

MIACHIlNISTES,

.uou 'a g./srmL/R &J C-/ ., A, 3 o

il eJai

AVIS TA'llJl'.
. ftirnu C.iilhalilii des'F. ,mn e lsh-tIÂ teuriiC duî tai-it't île Mlîîntrîeul s'i'ai.endd aa

M I.ll l. 'E lUbtX X MARS pca'in, inPALAAIS tl.
.lI'STl' E île egtle , àille, lài r11 N: t dues d l ndif.,In lit
'l'iismeni des , . iti'lrs rp iésir'int tobieir un ilree

ei Certifical; e'apaiià tiqu .1e prescrit tear in i, 
GEiî. WF.lEtNES,

bcerétaire.
Montréal, lI Fat rire, 1916.

T\A PISS E RE A E N D RE,
dbdbi ES .I l isàcii', ée i té,tsen.

3000'e ed'miTt ei -
trII.-A 'edre i bui mit rlari au No. 177, lue Sr.

o t1.
LOUt'lS PL'A MONDON.

Mîontrènl 12 t'esrier 1847-.

-'-

-s.aO

A IS e-t par e1., dnn qe1a ieél ei a-
te su l-î iv eii t ur muis' lde lisiitu t'err. iu iir-

'h: t au mi triî al i iété dis t le ;", erir i rC a l' e u'
ru-n.1i fet mutued d eux n r, so ngé.L..J .

t'lit' -'rt. tet autoin a ure.;lt1 lic allaies de La ri-
diiieo ut ci l'.

l-I î .I . Ilîttî-- i'AI1.
.'iii Eîtt' T'T î:tiuRu . N.

L. J. 11. preît crea-îin l'.îmrtir ses amis et le publéliî
qu'il r d u h 1, raa lit riií.me pilace tgip il «ti dr-

'."ra ide tîtrit. r 'ee riie in .r i lde't'uX qui eîîudrîit

lhnI îdiýrîhan di p ti t 'Iii

POUR VIDER LE MAGAZIN.
T i ci i' t que dans la

i. t'EN do.tI 'l-n "
11. VF.N1NiMA 1 N T 1,NT N"I

Tout ,%nf' td à' I'e ri siai qu e i u aliesC nepr-
'vent.hempeJh-r.irnir Ile aller et d*.ehriter non se

tem tipo.;r ;e prl seni i'-Ii p l e intur.f tr. . .iu.. '.einenîi i VLîr ister. 213rue
Nirw'lt.I l

MANUEL DE LA TEMPERANCE,à i;,ittirtit"

PA R X\. SS. î.Sr: î:vî:Qufs.

.1 î' laU3l:t .1 e lh lx-

I C SutuaI .. tu îant dCseînu arquiintir de u.irrai, lei eC àfuis lue à la F.I.lLTE' de- Ntitl. CiN.
1 SAIt, artiit ceux qui d mrmi à la dite faillite de se-

ir per iîméIdiatemIent l Ii.tat de ir ceii1lte au
N . i l, rue St. P'uiIl paCte icine de 1l. lrtwstir,.

r iitelrne Si. F'rançiis-Naier, iaiu, leurs en.
etseroi rfui uentre ke main:II im A s ucal.

M , iLCIS PLAIONDON.

Sluiiirmal, 5 tt. 1 ..IJ

jFEREot ou ./1 L0UER,

JNît îîî:î.î.i Tît.llîtIute ren rutrre. siituée ires
ia mitsiam' Si, l.ouerii, o? ouille. de diuance de l

i tei dl' Montrueiél. i niutî'îîu ce in oCtrpeni. rîl suter.'
ieu,be' iii, iange t ure oims.

'ulie lîs idîiîî's ' reser a l1. PierreI tLd , u
d it iiia" I S sl M.r'rii 'açi I - çiLiaites, N.lî-

J. A. LABADIE. N. P.

V EN DR E de 'gr' ià gré.

jJN Sperbe terrin siluI1, itauibrurg St. A in e
- .e' t ille. d c ' i Les le timîrt sur tutehi pIItfoi-

S ue qu' t'y a . apuis . la Si . .\n'i nieIi , l a il si bir
en (n'tI upi' la itu' St. ln31i"r oü i est bné. tri

srrere.1:î'enî î'i i é a ler .am ter. di Il'aute
ro, m riepretanl aK:ter, s mer lieus mat c

tr sl nli t densi-uistruitî.
Pîur 1,e% Coîiditionis ,'adreser au Soiiciqio

J. A. LAAI>IE, N. 1'
11, jt,. 18 .

XE DRE,

tA ' 'r' lrt~tr. sfii.> i.f oii'Si. I0i.i. UNt'S'Tl.tît AItirt N .suc luedtîl l'otiqîle ni Stuc-
Che. ti t' (irt. f , :tier c i rts r ite" Net, le pSieta le freiît sur t pied. deN utre ile et Su. Dn lroudenr, asee tui iai.uis de -ul pieds de tronti ea-frsle, îts'JI'rl iuc tnte âisr

" lias. Il . Eer., 1(iu S:. lPaiii.-Et le.' iti'"u rs tes iris a , t

toitsleslihr;aires deicetteville.r f ri rtait 'i , l atmiyer de £ itet l'autre uti lycr de

Is. :t. le 'olume et I's. la douuine. i re rerrin sur la ire St. litrent de 156
15 jant. sirdu île reuit site li tpicdus d' rofndear ave ue tmai-

___________ iiide 'J9 uieds et une outee li i edîs île fraoît t t autres
pINueripp:rltit un' I1er de J.-200i par amée.

-iLG- Lii autreerriiai au oteau Burrun, de _70 pieds
t1 lede iîiii tir I ti.Nil,' 1î.îîtuudu'ur.

D E D 1 L i C E N1 E i n ii au Pir'du iCottranit le
P C ('R UIl tiPi . I . ' T> 0 . IrI e s 9 ir ds l' i u di ur.

I -l iaîirr tî-rraintuéu iri îèOue lit a, de à() pieds

TIRtAJ E 'O 0U Il $4 'siu quar tee veîteirix seueeni r-ra esitibte aprés la rali-
LA tLigine dle Diligelire du lteuuple, en 'ntaf'te, cen . tii'oui.' l'tc imeinte ilmudée pai.tr l'acquéreur. u

m en e r.u a ir ' r ni t. N il le Pi jais rr tee I i ia-tre m i, îpr es la date ld'icelu i, d tn, le cu it ù ilu ne
îira uii.ntre IltitL Ni. u eS t os Tusa . prtant dle Siuit plias diletman ise telle ratifiration et le recle duo

cette diriierre place tou. les l.u,' ir. m NIr cRt iet i us. prix sera pars terns fariles PourI les eîuudition r' a'adr-ru ii. P 1 're t. %I.. rutcàouihant i Si. Jn1 et re- 'ser à :SeA'INO GaLDi ou a A LEXis GIA aD, Aacut.
partant lue'I.di ainiiru îiàmu id luheîures licurarr uer à 22 jaiv.

ilrurliigtI dil.ins 1a ç iri d uiièrae J'uuîr.
(ctte lgnle le liligeiie qui a été taulic' pour I'uîtiliiC ..- _ - .

et le ciiri eL Marh-su ne sern pas enombr e ii
arrè:e par esima:so: I s Marehasdt qui sont riuite S L E I IS !SL E Gt H S!S LEIGHS!

roue t'.Xozltrrr, via t% lsiîiNe; s' hte tettuît1pa
rmiis'iii î ruuie îcrcete ligne q seui ra iotiiiir I inisj
d'xcrlrIents eut ueet de mneas litures ii qnu îde Ed S israssigné. diepisenti maintenantL deI leurs fr .is
ennducteursaentIifset nligneui, et IlesèPropriétaire .étendu dle vitures diliver, à tie ri -oetion ce

upat uer r ien a po r conite ot,er les j!5geur . e U r aa cE:N· de .eurs prix urdinaire,.
( J. IlTKIN de M nitrélal aSi. Jean 'Ni. k P. GAVIN,

1,J. l ' i N îie It éae i au rJche t MCo i des rues B leu ry et C ra ig.o WÂl'SN &Cie Il; icc asBrohet ?slotréal 2jsm.
Z N. BUI tI..sIi> Sucslîuîî
R 'T. .*CASlI. St. Albans_

Q sCTOR ADA li MS Wcst Mvilton
S.1S.SKINNE I Ilurliuigtinuuns E AS set jesprts. routes les com- A Vendre a ce Bureau.mande seront exécutées avec snml. On e charge de Ila-

qIuets. ke., qui serontigneusement reià Icur AdreW.
Onpeua

t
s'assurerdeseiéges à l'Ilutel DONEGANA

et deDALEM',a I'ECHANGIIS aE uiBureaeuansiilâtsi POUR MIISI0SVS . 1 LOUER.FE.LMR, ruaS1rPur.
tjoti. toutiégl, 12 (dccli, 18417.

Rue St. Paul, I1 sept.
H. B. SIITII k Co.

DOREUR,
16 Rue iore-Dame. 166.

MON'.\TREAL.
ABRICANT de Cadres de Miroirs et de gravure,

E. mole et ver' i.es Cartes Géographiie., redcre
les vieux articlea le..Oye et veruit les vieilles pein-
turcs ecetic, etc.

No. 166 Rue Neire-Dame,
vis-a-sis lessrs. Gibb et cle.

N. I. Toutes commandes seront reçues avec recon.
sissnci.C et cZécuLies avec eXiédiiion,-â des prix oe-

dénis.
2 il let, 1846.

MO3 TRES ENOR
ECRMMENT reçues de Londres et de Genève,
quRlques Montraes en Or d'une qualité supérieure,

auu emblemes de la Feuille dErable en relier.
A Tendre par

L. P. BOlVIN.
Marchd-Neuf,6 oct.

A VENDRE PAR LES SOUSSIGÉÊS.

195 TONNESItu Josuiqu.,
lu Barriques randny Martel et Heueuy,

10 ditto Gin de Seupa,
40 alles Bouchons,

30 Quarts Vinaite,
100 Cases Chandelle.sde Damoulin et Supermaceti.

DESRIVIERES 4t DEMSEY.

c

23 erobre.

LACOSTE & MORIN
poçir~ ublics,

Bureau coin dus Rues St. Laurent et des Fortifi-
tiolis.

2ajan.1847

3. P. Lieprohon. Avocat,
À ETABL1E SON UREAU,

1117 ST VreT o. 8-Octobre

STANISLAS DRAPEAU,cef dt4tdirr.

IMPRIMERIE DE LA REVUE CANADIENNL
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IMPORTANT AUX MAFCHANOS &C-
ES S ussign's, spa i esn Cavada pour sslaete des
EJIOLULINS de> ITGEiLDCIL, infermcent le public

qu'ils eut reçu plusieurs de ces célebres oulina qu'ils
offreute veitl.

DESRIVIFRES kDEMPSY,
No. 28, rieSLFrançois-Xarier.

10 nos.

GRAND ASSORTIMENT

POELES NOUVEAUX

L El SOUSSIGNFS viennent de recevoir de plusieurs
SAlbonderies des Etats-Unis, entr'autres de celles de

St. bas, l , Atbas et pilaburgh, outre leur as-
soCtisuet comnplet rdîaire, uni grande rariété de
POUFLE sur des modules nouveaux et appr::utés, detiuiitca espies comprenant des cylindres pur brûler du

t harb' uset du oke, des Poêles Banrr, V'ictory, lir-
oser, Troy et Air light, etl ts célbre Pi-o·d ecuisine d
pa.eiite de Bock, piéles de salon à grille, Pilri bor

'rsery .Xéieer les compagnons d'ilyrer, p bles desalles
.ir liget, i air tempéré, et richement nrunés. Les

poules patentis de Buck et les p-elesA ir Ight de Te y,
Suntadaptéssgalement à brûler du bois, du charban ou
coke, ut secront tendus, à l'eisou pur un mois. Il tue

Jaut que' 'enservir pour en étre satifait. Les plIes
de sls, ic ti;At, (de ditfértit Patrons et grandeurs)
sont d'ai fini parfaii, d'ine apparance chaste et bîle,

Imiseuls pir des ornementtsde bon g".t et esupériurs en
qasiilé et so:s&le rapport de la forme à toa ce qui a ja-
mois étd tolfirt en ce genre suie le marché. Ces Pruoes de

sons ,r îOt raines des meuble s élgants et ut boit ar
ché et aisse ils sot "ostri sur le p""ucipe des i

lihils sîttut euYpresseutieeî calculés peur donnee bras"
cup de chuleitr avec ueu de combustible. La quntité

d 'm en retlief, aîuente lasurtIce rayonnante de
muaniare à lui doitier le duble du pot:noir d'iun poële de

m: diiiresi'm construit site l'uancien plant.L.es cylindres pour brûler le charbon nfu le coke prur
hîs ages, anti.hsamees ou burean etc., tunt simples

île ciitrcIilr, joiguant u lu lrs, l'élégante, la beauté
tinvail, l'Oconasomie- dii churb3i, et la durée i uneVisitoest respiertuousemsent s'illicitée.

BAIRItETT k 1,AGAR,23 Octabre. I09 rue St. Paul,

MOflNTtF.S,BIJOUTERE, ARGENTERIE, :rc.

là. .BOIVIN,
r7 Sus-vignu et, de recesoir' de New-Yrrk et

L d' tsieti'rre, noe partie de .n assortimit UIPA 1<-
T'l.Es ex IJULTEntlES, et atres poîmi lesquelsse trne! .--

Malntres en lit émaillées pour Dames,
Monitres do riches do Alessieurs,

-i r e or,
. i Cet 'le nor,Ituha s a la l.uiis-Philippe avec srnvements att

acier et en osr
I.Sorietes DIuildes c or et en acier,

do( Simples do
Epiinglettesà caie,

do topos et 6mai Ides,
Il lcles î'oreilles, nouireau goût,

Isnus de Dastes et Mrs., en grande variété,
ctritaires (Lad.es csntnnionis), plumes esn or

et plunes en acier.
Fusils, Drsses. Paniers Français. Portemen-

leaux et un ase'rtitmenit de rnarchaii.
dises de nût et de fantaisie, Itsoirs
de presisre qualité, Canifs Ciseaux,

-. n-et$Is, 'test-UN assimetitnt écetidude larum'nerie Française
de la i'jlleueU qiialhtée et par le Erromunga
de Literp:ol, une cotlectioni riche de mntres
Pitentcelenr. P et ei argent de mianufacture

si;;lise, etc., tc.,
Maitral, JUillet, 164

L. P1s, BOIVIN,
Orfcce reet Bijouleier. t

Rue S. Paul No. 0. s

1VENT derrt:nir2 caisses EAU DE COLOGNE, C
M. FARI.NA, qu'il ufre en gros et en détailS

a is prix rtditito. (t
J tobre 1$ 16.

FAYENCE ET VERRERIES.

léin B uentnts cienat un asnr-tLmento emplet et général de tsus les cr-
t; t " *iscette.ligne, a setndre sstres bas prix, amit tel

q i eus;pacteuorgmairement tiu réempacté par dauzaiet e
ils demande des acheteurs. q

NaUVELLeS MARCIlANCISES.

BEALORI ETIFIIE'Ifl1
(lis--et l'Egliutglue>

TENNENT de re:i a
bnle Ciauoiuiiulee/ otui ele iun e (co

belt, et atteendei par taures saisaX sue le pvint d'r.
risr, oa assori mt cork114 de starhandses O'ap n,parm sarticle ssuivantes,soucir:

Clasmere toutes Jerpiouns
Cashmareet nof- de lite d derier goût

soi c até et tres deiptns
p ilota et castors, différentes cruleursDtîeutet Casittuir
EDrs <tutu Pour Vtame et Sessicuac

tl.s este, d e r goût
[itclt Cuets et Plaids.
S u lia làde, prix trés modérés.

VOITURES, SLE IGîîs5 CARROSSES,

Mo. 127, Gronde rue St. Lancnt.

.GAUTIILR. Farneur de Veitures, Cr.
5 Oe Sleignhs &. No. 127, Grotde rte St

aurent, queque, portes plust' in qui le N ut au Mutn,
nforets eetl.euuacct les habitaia de MoNîtréal, qu'd

'cit i 'rri ver de 1.eîAdres et de Pari:, et qu'étanut su
Posesi ail tros e plus recens et appr: usés parI L

d . lti t ùut u o ena quonto;dra lii',i lai;iifierî ' L uuý, ieeiJmcOnter uee pirt
1î1î pr'l".sg :PUibi1, 5pri ci tauerirvsîecit
ais suutubs en G a usin tutec grtidevariété de
lei hs. Les rearatio ct le t einturage do rcitucr sertit

cih see pntalié et la tiungrande attnlition.
Mie ' l, 9 déc. 846. '

PELLETERIES.
E t'ins m a raaintenant reçu par le GREAT

DtIl'SN LASD SEA'O.N et le ZEA.OL'S
a"9 9noortiment crdinaire et choIsi de Pellteeries, ernos.
luit eu MIatre naturelle, Etcureuil, Renard, Custrr,

e.,u 's" Luutre, Lup mari m lustré et naturd
t aussi des salier de hcvreuils de Lorîto et R ds Ila
4ettes.

A vendrer iai ancarcht i l'ancien établissement,
aisol de Chtapellerie de Londres, une porte anu ticcd.t

i ace il'uritosrue NlUtee.j)&mu.
ANDREW HIAYES.

P'AITES A&TTENTION
M)S A 1. llitE s.mTils

-j r. Isîieuo jour usîîlecr9 lunoa, eta autes 'Tuilei il
"a to enuOtî s a.ae.i'ît, Pour Cthapsuo, L

-1 LOUER.
U e u lojNt.,ION etri pierre à deux étages asA

tsgeuiscueeît située tinsl lvillgn ade Nicol t•
.. , h.igard, dcurie, jardin et autres dépendanics.

te place a été occupée d puis huit tuns par MI. IW'O
aOsrsIs Pour lut conditiuns s'adresser au propiéain

r les lieux.
LS. BEAUCH EMIlN.

' I Public est Pr les Préscntesdonné que hi.L0G Normanidesa de i Assomptiion, et l
roe S'nuanitdeau, feuve de feu Pierre A ,g De
révoquer la pruratin qu'ils ont dom.ée aut Putt
tant que les dette> de lu succession Normand:,? Ucnt pa uacquitté,, Ainsi que toniirtait la dite
ti '0 risant partie del'setedeparagepassédusatn
l.ireoard et Brault notaires, et tel que le leur a intsoussigné par le mirnitare de MItr. C. A. Brault, Notare
et e e,néquence les personnes qui Peuvent avair qi.
que al[raire aregler Oea e s. dite succesiont, sWit Pis'adresser suaussiginé,eomme par lapassé.

LOUIS DELAGRAVE29
Jauy. rPeocueurrdes héritier Normanc.

JARDIN BOTANIQUE DE

Rue eCOU, dca t '
c e lu banque de monral

U LBA4ULT, aà l'hionner i? nocer iux amateurs de?
Plaite qu'il sniet d'arriver d'une texru.jdatas le s tdtqu'il a rapporteé ia

tité du plales les plus rires,eequiW
Aene tionà q 'il pnsstudait a tce qu'il, r-

M es rtce aeit d'Europe, fiirmela col, ea
l plus £endue, qui dii été offerrae.

Os,. nvite les dames et rîkaien
j enir la visiter, afin du Juger de l'é.eidank
a collecticn ; oui peut e . l'étsbla5e

de segpfede pilantes,qi'one eit puému.les état.., et O nibiei raes ncil1:rope, c t enant da ret du Cap. d "li i 'éralre i lesqielles iL¡ah,
plate qui i rté llus de $50 choque, M.M . a i

épeciésfc 'i~,r vaCaudouîiîe rîlletiuc q iair.else 5Cec eclî lr n.-#iaiiitS. Ilesilire que le pullka.a 1, n a an ne a

saural'appreCir.
1l3aet. 0O1 ne Paye rien pourvcir.


